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AUX LOUISIANAIS, 

MBS ËLevea BIEN-AIUÉS. 



Bulnée par l'émancipatioa de dos esalavea 

dans les Antilles Anglaises exilée en 1813, 

j'ai débarqué k la Nouvelle-Orléans, sur cette 
terre où le peuple redit toujoura avec amour 
le nom de la France ! Soyez bénies, familles de 
la Louisiane, qui m'avez coafié vos enfanta!... Le 
pain de l'étranger est amer!... pour moi, vous 
l'avez fait tXnux ! . . . le ciel de l'étranger est som- 
bre I . . . pour moi, voua l'avez fait pur, . . radieux '. ' 
Aujourd'hui, que sont devcLiia ces enfants?... 
Vos fila brillent, parmi les premiers de la nation ! 
Vos filles , , . jadis endormies dans l'Ivresse du 

luxe l'heure de l'épreuve., de l'adversité,. 

retentit. , , . Tos ftliea se aont réveillées des hérol- 

" sois heureuse! Quelques rayons de ton âme 
" ont illuminé. . . ont fortifié ces natures nobles 
■' et généreuaeal" C'est pour vous, c'est inspirée 
par vous, mes jeunes amia, que j'ai fait ce léger 
travail sur votre belle patrie I 

J'ai écrit mon t>etlt livre en français. . . en cette 
langue bien-aimée de nos pères... en cette lan- 
gue claire, expressive, limpide. . . en cette langue 
qui porte dans tout l'univers les échos de la 



CivîlîsatioH la Civilisation, religion divine . . . 

la Civilisation, vraie Religion des peuples! 

O Jeunesse gracieuse ! intelligente ! . . . heu- 
reuse serai-je, en quittant cette sphère de son- 
ger que ma voix instruira encore ces enfants de 
la Louisiane qu'a tant aimés votre maîtresse . . . 

votre amie! 

M. D. GIRARD. 



Nouvelle-Orléans, 5 Octobre 1881. 




Histoire des Etats-Unis. 



Pninill«s IiiilicnneN. 



Lee Etats-Unis 6tAlont habitua pur huit graoïies 
famiites indiennes: 

1. Lea AlgonquUiH, la plus nombreuse Ifalion, 
formaient ies Tribus suivantes : 

Les KniaTENEios, les NiBEAoaMSBTTs, les Wam- 
PABOAOB, lt!S Peqdods, les PAWTucKETa, les MOHE- 
flAKs, lea Delawabes, lea Powhatans, les Ottawas. 
les Chippbways, lea Sacs, lesFos, les Miamis, les 
Shawnees, etc. 

3. Les Huron». 

3. Les Iroqiiuis. 

4. Les I>alik6tHs ou Simix. 

6. Les Catnwba». 

5. Les Oherokees. 

7. Les NnU'heK. 
S. Lea Mobil taiis. 
Lea Esquimaux (mangeurs de poisson) habitent 

prés (le la Mer Qlaoiale arctique, et sont en 
dehors des Etats-Unis. 



Les 38 Etats et les 1 Territoires orfraiilsés 


formant la République des Etats-Unis. 


1607.— La Virginie, fondée par les Anglais, 




capitale, Eiohmond. 




1611.— New- York, Tondépar les ifoWdTidais, 




capitale Albany. 




1618.— New- Jersey, fondé par les Hollan- 


S 


dais, capitale Thenton. 


î . 


1620.— Massaehussetts, fondé par les Pu- 


ritains anglais, cap. Boston. 


S 


1623.- New Uanipshire, fondé par les An- 


1 


glais, capitale Concobd. 


■d 


1637.- Delaware, fondé par les Suédois 


1 


et i^ïiiiois, capitale Dover. 


16a4. - MarylaïKl, fondé par les Catholiques 


anffJais, sou a Lord Baltimore, 


capitale A» va polis. 


• ' 


1636.-Rhode-Islan(l, fondé par les An- 


;., 


glais, aous Roger Williams, capi- 


H 


tales Providence et Newport. 


II 


1G35.— Connecticnt, fondé par les Anglais, 


capitale HiarroRD. 


ss 


1643.- Pensylvanie, fondée par les Suédois 




(1683, les quakers, aous Wm. Penn,) 




capitale HiRRissORG. 


i 


1653.- Caroline rtii Nord, fondée par les 


î 


Anglais, capitale Baleigh. 


? 


16TC.— Caroline du Sud, fondée par les 




A7iglais, capitale OonraBiA. 




1733,— Géorgie, fondée par les Anglais, sous 




le GWn. OKiethorpe, cap. Atlanta. 




^■KSK^. 
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DES ÉTATH-U 



Etats admis aa,asla,Répabliqae des Etats-Unis 
depuis leur Indépendance, 4 Juillet 1776. 



— VernioDt, capitale Montpellier. 

— Keutucky, capitale Feankfort, 
-Tennessee, capitale Nashville. 

— Ohio, c&pitale Ooltjmbijb, 

— Louisiane) capitale Bâton- Bocbe, 

— Indiaua, capitale Indianapolis. 
-Mississippi, capitale Jackson. 

— Illinois, capitale Sprinofibld. 

— Alabaïua, capitale Montgohebt. 
—Maine, capitale August a. 

— Missouri, capitale Jepfbbson Citï. 

— Arkansos, cap. Little Rock ou Askopolis. 

— Michigan, capitale Lansinu. 
—Texas, capitale Adbtin. 

— Florida, capitale Tallahabbee, 

— loiva, capitale Des Moines. 

— Wisconsin, capitale Madison. 

— California, capitale Sackamento. 

— Minnesota, capitale St. Paul. 

— Oregon, capitale Salem. 

— Kan^as, capitale Topica. 
—West Virginia, capitale Whmelisg. 

— Mevada, capitale Cabson City. 

— Nebraska, capitale Likcols. 
—"rolorado, capitale Denter Cttt. 



8 HISTOIRE 

10 Territoires Organisés. 



Territoire Indien» capitale Tah-le-quah. 
Nouveau Mexique, capitale Santa-Fe. 
Dakota, capitale Yankton. 
Wyoming, capitale Oheyennes City. 
Montana, capitale Helena. 
Idaho, capitale Boisée City. 
Washing^ton, capitale Olympia. 
Utah, capitale Salt Lake City. 
Arizona, capitale Tucsox. 
Alaska, capitale Sitea, dans Tlle Baranoff. 



WASHINGTON, dans le District de Colombie, 
capitale des Etats-Unis. 



Les £tats votent ponr élire leurs Magistrats. 
Les Territoires organisés reçoivent leurs 
Magistrats du Congrès à Washington. 



DB8 ÉTATS-UNIS. 



Extrait d'Histoire des Etats-Unis. 



1492, Octobre 12, 22, 24.— L'Amérique fut dé- 
couverte par CHRISTOPHE COLOMB, pendant 
les Tègnes suivants : 

FiBDiNAND et Isabelle les catholiques, en Es- 
pagne. 

HjsNBi VII, le Salomon de l'Angleterre, en An- 
gleterre. 

CvABLEs VIII (l'affable), en France. 

Fbédébig III, en Allemagne. 

J<AN II (le parfait) en Portugal. 

lOB Pape Albxandbe VI, à Borne. 

Jacques IV, en Ecosse. 

Jean III, en Danemark et Norwège. 

Stbn-Stube I, ou Tancien, Administrateur, en 
Suôde. 

IWan III, en Bussie. 

C^siMiB IV, Jagellon, en Pologne. 

Bajazet II (le Philosophe), en Turquie. 

Laubent de Medigïs (le magnifique). Grand Duc 
à Florence, (Italie). 

Febdinand I, à Naples (Italie). 



14929 Octobre.— Colomb reçoit, de Febdinand 
et d*IsABELLE, trois navires, pour son expédition : 
la %inta Maria, la Nina et la Piiita ; il s'embarque 

2 
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daus le petit yort de Palos (Espagne) et découvre 
la première terre, en Amérique, qui est Vlk Ona- 
naliani, qu'il nomme San Salvador, et qu'on ap- 
pelle, aujourd'hui, Cal laland (Ile du Ohat), eituée 
dans VArchipel de Bahama ou des Lucayes, au 
nombre de B50 liée dont sept sont habitées. 

1497,— Jean Cabot, le premiernavigateur qui 
viaita V Amèi'ique Septentrionale, envoyé par Henri 
VU, roi d'Angleterre, découvre Vile de Terre- 
Neuve. I! rapporte les premiers diiulonn qu'on 
vit en Europe. Sébastien Cabot, son QIb, descend 
les côtes de l'Amérique Septentrionale, jusqu'à 
la Caroline du Nord. 

1408.— Christophe Colomb découvre VAmê- 
i-viueMéridmiale&t descend jusqu'à l'Oreixogue. 

1 499.— Aiiiéric Vespuce, de Florence (Italie), 

[ait un voyage en Amérique ne découvre 

rien .... mais publie la première description de 

ces paya et le Nouveau -M on de, la terre do 

Colomb ô justice iiumainel prend le nom 

d'AHÉBIQUE! 

I500.— Alvarez Cabrai, portugais, découvre 
1b Brésil (Amérique Méridionare). 

1612.— Ponce de Léon, espaROol, découvre 
la Floride (Amérique Septentrionale), — où 1! est 
tué par les Indiens. 

1613.— Vasco Nunez de Balboai gouverneur 
espagnol de l'Iathme de Panama, le premier 
homme blanc qui vit l'OcMii. Pacifique, du haut 
d'une montagne. 



J 



DES ÉTATS-UNIS. 11 

1619.— Conquête du Mexique (empire d'A- 
nahuae), par Fernand Cobtez, général espagnol ; 
il s'empare de l'empereur Monteztjma, qui périt 

dans les chaînes, à la suite d'une blessure Son 

parent Guatimozin, de la famille royale des Aztecs, 

le dernier empereur ! brave, intelligent 

fut pris et torturé par les Espagnols, qui commi- 
rent d'autres cruautés, dans leur soif de l'or! 

Les Mexicains étaient très civilisés ; Mexico (Tenu- 
chitlan), leur capitale, était ornée de palais, de 

temples superbes. Ils adoraient le Soleil %t 

lui offraient le cœur sanglant des prisonniers, 
qu'ils arrachaient de leur poitrine vivante ! . . . Les 
Espagnols introduisent les chevaux dans le Mexi- 
que. 

1520.— Magellan, portugais, au service de 
l'Espagne, le premier, pénètre dans V Océan Paei- 
flque, auquel il donne ce nom I II arrive dans l'île 
de Zebu (Archipel des Philippines), où il est tué, 
dans une bataille contre les sauvages ! — Un de 
ses vaisseaux continue sa route, et le premier 
fait le tour du monde en trois ans ! 

1534.— Jacques Cartier, envoyé par François 
I, roi de France, visite le Canada, ou Nouvelle- 
France, et y fonde Montréal, 

1541.— Ferdinand de Soto,* espagnol, décou- 
vre le Mississippi (Meschacébé), meurt d'une in- 
flammation Il est enseveli dans les flots de ce 

fleuve ! 
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13 HJ6T0IRB 

15«5.-St-AH^ustlu<Fluri<Io), fondé par U8- 
LEHDBz, officier e'^pagnol, la ]>lu3 aDcleone tille 
dea EtatB-Unia. ' 

157W.— L'Amiral I*rake, anglais . faitlsse- 
cond tour du monde, en deux ana et dis mois. 

1584.— Sir Walter Balelg-h envoie, en jtnié- 
rique, quatre expéditions, eoua la reine ëlizabsts, 
qui nomme cet immenae territoire, Virginie, en 
aon honneur. 

1607.— Jaiiieatown iVirçinie), première ville 
fondée par lee Aiiglaië, dans les Etats-Unis; son 
principal fondateur, le brave et intelligent Capi- 
taine John fSinith (le père de la Virginte), fait prt- 
Bonnler, par lea Indiens, conduit h PowniiTAw, 
puissant Sachem Indieti, ... condamné h mort,., 
sauvé par Pooahostas, âgée de 12 ana, et la flUe 
du Sacliem.'.. . Kmith gouverne très bien... bleaaé, 
par un accident de poudre h canon, il retourne 
en Angleterre, où, jamais, cet homme do bien ne 
fut récompensé par Jacques I ! — Il y meuit en 
1G31. 

1608.— Que bce, capitale du Canada, fo^ée 
par Champlus, a la tête dca Françaia. 

1 009. —Henry UiidHOn, anglais, au service de 
la Hollande, découvre le fleuve ITuiisort,. .. puia, 
la baie d'.ffuiiso(i... oO, aon équipage révolté le 
jette dans un canot, avec son flia et huit hommes! 
Tona disparurent à jamaia 1 

1013.— Pocaliontas, fille du Sacliem Pow- 
HATTAN, l'amie dévouée des Anglais se fait 
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chrélienne, prend le nom deBébecca, épouse JoHH 
EoLFE, planteur anglais, (Virginie.} Il la conduit 
en Angleterre; elle est parfaitement accueillie, et 

y meurt de consomption, à 22 ansi Thomas 

BoLFB, 90U Qia, homme distingué, fut le i)ére de 
plusieurs grandes familles de la Virginie. 

1014.— Les Hollandais nommèrent le Terri- 
toire du Nord, New Nellierlanda (Nouveaux Pays- 
Bas) et sur l'Ile de Mitnkattan fondèrent JVeiu 
Amsterdam, aujourd'hui la cité impériale (Empire 
City), New Yokh. 

1U30, SI décembre. — Arrivée des Puritain» 
anglais (Furilans, pjjgrima.) Ces aiiatères Protes- 
tants, fuyant la persécution, sous Jacques I, vien- 
nent, embarqués sur le Mayflower, fonder Jïéui 
riynioiitli (Massaoiiussetta). la plus ancienne ville 
dans la Nouvelle-Angleterre (6 Etats de l'Est.) 

MassabsoIt, Saoliem des Wiimpanoaga, ami des 
Anglais, leur enseigne la culture du nial«. 

l<[»tl."Ii'Etat du Bhodu iHlaml établi par le 
vertuous Hooer Williams, qui fonde Providence. 

1637. ^Guerre des Pequods, ayant pour 
Sachem Sassaciis, avec le Couneclicut ; ils sont en- 
tiôrenient vaincus, par le capitaine Jobh Mason. 

1664.— Charles II, roi d'Angleterre, envoie 
le colonel Nichols enlever, au dernier gouver- 
neur hollandais, Peter Stutvesant, tont leur ter- 
ritoire, qu'il donne à son (rôre, le Ducd'YoEK, 
plus lard, le roi Jaoques II ; alors, New Amulerdam 
prit le nom de Nkw York. 
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14 HIHTOIKE 

ltt79. — Maruiiette, missionnaire jésuite, 
(onde Afflcfci/iaïudttiohlgan); MABQUETTEet Jolibt, 
richee niarohands, deecendireot le Missinsippi. 

Le général La Salle, envoyé par Looia XIV, et 
te Jésuite Ebkhefis, traversèrent le lac Ontario. 

16Tfî.- Guerre du roi Philippe, flls de 
MassabsoSt et ScKliem des Wampatioagn, vaincus 
par le capitaine Ohuhch ; le roi Philippe, rCfugiô 
dans un marais, y est tuél 

1682.— La Salle visite et nomme la Loni- 
siajie, en l'honneur de LouieXTV; 11 est assas- 
sine par son escorte ! 

1083.— La Peueylvanle, déjà occupa par 
des Suédois et des Holiandain, eut pour vrai père 
William Pbnn. chef des Quakers, qui tonde Phila- 
delphie et gouverne parfaitement, 

1689.— Guerre du Roi Giilllauino. En An- 
gleterre, GnitLArME m enlève lo trône à son beau- 
père, Jaoques H, qui se réfugie en France, près de 
Loois XIV ; celui-ci, pour le rétablir, déclare la 
guerre aux Anglain; en Amérique, les Colonies An- 
glaises et les CoUinieB Françaises se battent. .. les 
Indiens se partagent entre les deux nations. . . des 
horreurs sont commises I 

1G97.— Pnix de Kyswieli assure la couronne 
d' Anglelei're à Guilla.due III et rend la paix aux 
Colons d'Amérique. 

10»».- Le Général d'Ibervillc fonde ffi/oari 
(UisslBsippil et MbbUe (Alabama), accompagné 
de son jeune frère, Bibsvillk. 
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1 702.— Guerre de la Beiue Aune, ou de la 
Succession d'Ëspagrne, déclarée à Louis XIV 
par une partie de V Europe, qui refuse de recon- 
naître, pour Roi d'Espagne, son petit-fils, le -Duo 
d* Anjou; les Colonies Anglaises et les Colonies 
Françaises, alliées aux Indiens, se battent de nou- 
veau — et les horreurs recommencent en Amé- 
rique ! 

1 7 04:.— Publication du premier journal 
américain à Boston, The Boston News-Letter 
(Lettres des Nouvelles de Boston). 

1 7 06— Benjamin Franklin, né à Boston, 
invente le Paratonnerre, 

1 7 13, — Traité d*Utrecht, qui termine la 
Guerre de la Reine Anne, reconnaît Philippe V 
(Duo d'Anjou), Roi d* Espagne et rend un peu de 
tranquillité aux malheureux Colons d'Amérique. 

1 7 18,-- La Nouvelle-Orléans (Louisiane), 
fondée par le gouverneur français Bienville, et 
nommée d'après le Duc d'ORLÉANs, cousin du 
jeune Roi Louis XV. 

1732,— La Oeorgrie (George II, Roi d'Angle- 
terre), fondée par le Général J. Oglbthorpe, à Sa- 
vannah. 

1732, 22 Février. -Oeorgre Wasliingrton, né 
à Pope' s Creek, comté de Westmoreland (Virginie.) 
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1755.— Braddocfc, général irlan'lais, envoyé 

p&r l' Angleterre, eat vaincu tué par lea Indiens 

près du Monongahela. . . . Washinoton, bod aitle- 
de-oamp, dirige la retraite des Anglais. 

170O. — Guerre de Sept Aos, déclarée par la 
France (Louis XV), V AUmnagne (Marie Thérèse), 
la Russie (Catherlae II), & Frédéric le Grakd, Bol 
de Prusse ,alLié de VÀiiglelerre. 

1T58,— Ijcs Oéat^raiix Amlicrst et Wolfe, 

envoyés par le célèbre ministre anglaie, Williah 
PiTT (Lord Chatham), enlèvent aux Français 
Lo'iisboiirg, les Itiiti On. Cap Brvton et du Prince 
Edouard. 

1 75U.— Batjville de Québec (capitale du Ca- 
nada). Pendant la nuit, le général Wolfe, avec 
ses soldats, ses canons, gravit les roohera qui bor- 
dent les Plaines d'Abraham, où bg livre cette san- 
glante bataille! perdue par le général Mont- 

CÂLM, mortellement bloasél Wolfe, l'autre 

héros, y tut tué I 

1763 Traité de Paris et d'Hubertsboiirir, 

qui termine la Ouerre de Si^l Ans, à la gloire de 
laPr-Ksse et de l'Angleterre; le Canada, le New- 
Brunewick, le Nova Scotla (Acadie) et toutes lea 
Potsessions Françaises dans VAmé-viite Septen- 
trionalu passent h 1 'Angleterre. 
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Révolution des Treize Colonies Anglaises, 

dans r Amérique Septentrionale, contre 

George III, Roi cP Angleterre, 

1 775.— Elle commence. 

177^9 4 Juillet.— L'Acte d'Indépendance, 

signé par les Treize Colonies révoltées, qui pren- 
nent le nom de Bépublique des Etats- Unis. 

1781, Triomphe des EStats-Unis, vain- 
queurs à la bataille de Yorktown (Virginie), la 
dernière de la Eévolution. 

1782.— Traité de Paris ou de Versailles, 

dans lequel V Angleterre reconnaît l'Indépendance 
des Etats- Unis. 



Les Treize Colonies Anglaises (Amérique 
Septentrionale) étaient accablées de taxes par les 
Anglais; les Américaiiis consentaient à payer des 
impôts, mais à condition qu'ils envoyassent leurs 
Députés au Parlement d'Angleterre, pour y défen- 
dre leurs intérêts. . . .'les Anglais leur refusent ce 
droit » — les Américains convoquent une grande 
Assemblée, dans laquelle ils déclarent : 

Qu'ils ne paieront pas les Taxes ; 

Qu'ils n'achèteront pas les marchandises anglaises; 

Qu'ils n'enveiTont pas les leurs en Angleterre!. . . 

Tous répétaient le mx)t d'ordre: 

** No Eepbesentation . . . no Taxation! '* (pas de 
reppésentation, pas de taxes !) 

8 
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1705-— L'Acte du Timbre (Stamp Act). Les 
Américains, par oette nouvelle loi, étaient forcés 
d'acheter du papier timbré (marqué de la cou- 
ronne royale) pour faire tous leurs Actes Publics, 
qui, sur tout autre papier, devenaient nuls !.. Les 
Américains décident qu'ils ne se présenteront plus 
devant les Juges, les Notaires, les Avocats. . . qu'ils 
choisiront, parmi eux, des hommes intègres qui 
jugeront leurs affaires, et que leurs jugements au- 
ront l'autorité de la loi, 

1766. -Abolition de l'Acte du Timbre, par 

le Parlement. 

* 

1767.— Nouvelles taxes sur le Thé, le Verre, 
etc. 

1773.— La première ville qui se révolta fut 
Boston! — Environ 16 à 19 Américains se dégui- 
sent en Indiens Mohawks, montent à bord du 
navire le Gaapee, et jettent, à la mer, 360 caisses 

de thé qu'ils y trouvent! les Anglais bloquent 

le port de Boston, qu'ils réduisent à la misère ! 

1775.— Bataille de Lej^ington (Massachus- 
setts). Les Américains avaient tait une provision 
de poudre et de balles dans Concord (capitale du 
New-Harapshire). Le général Gage, Gouverneur 
du Massachussetts, envoie (le 19 avril) le Major 
PiTCAiRN et des soldats, pour détruire ces provi- 
sions militaires!... E» route, Pitcairn s'arrête à 
Lexvngton, aperçoit quelques hommes de la milice 
et leur crie: "Dispersez-vous, rebelles!" (Dis- 
perse, you rebels.) Personne n'obéit! Alors, 
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PiTCAiBN coramainlei "Feu!" ... huit Ami5i-icûtQ8 
tombent !.. .Il accomplit sa tnissioa à Concobd I . . . 
A son retour, beaucoup de ses soldats furent tués 
par les Américains, armés, à la h&te, de fusils, de 
faux, de pioches, etc. 

1776, 17 Juin.— George Washini^toii, Géné- 
ral en chef de l'armée amévicaiue. Bataille de 
Bunker-JEll (MaaaaohussettB).— Le général amé- 
ricain, Pdtnam, ordonne au colonel Pbebcott d'éle- 
ver, pendant la nuit, une batterie sar Bunker- Hitl ; 
il se trompe ... et fortifie Breed's-HÎU, où eut lieu 
ta bataille, qui, cependant, porte le nom de Bun- 
ker-Hill! Le matin, le ftenéral Gage envoie les 
généraux Howb et Pioot s'emparer de cette bat- 
terie , , , Deux fois, ils sont repousses mais, au 

troisième assaut, ils sont maîtres de la fortilica- 
tlon, les Américains n'ayant plus ni poudre, ni 

balles! CeuK-oi perdirent le gi5néral Wabrhn, 

et les Anglais le major Pitcaibn, qui aont tués, 

1770, 4 jHiiJet.— Déclaration (le l'Indé- 
peudaiice des Btats-Uuls, dans le Congrès 
assemblé à FhUaddphie (Pensylvanie) et présidé 
par John Hanoook. 

Bataille de Trenton (New Jersey), le 25 Dé- 
cembre.— Le camp de Washikaton était séparé, 
par la Delnwnre, de celui des Anglais, formé, en 
partie, de Hessoin (Allemagnel; le 34 Décem- 
bre, vers minuit, Wabhisqto» traverse ce fleuve 
couvert de glaçons.. tombe sur l'ennemi surpris., 
te bat.,, enlève beaucoup de prisonniers. .. et 
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retraverse la Delaware avant que Lord Cornwal- 
Lis, campé près de là, n'ait le temps de secourir 
les Anglais ! 

1777, Juillet. -Le Congrès adopte le glo- 
rieux Drapeau des Etats-Unis, constellé de 13 
ÉTOILES. . . et aujourd'hui de 38.. . chacune repré- 
sentant un des Etats. 

Bataille de Bennington (Vermont) le 16 Août, 
gagnée par le général américain Stark, sur le 
colonel Baum, qui fut tué. 

Bataille de Brandywine (Pensylvanie) le 11 
Septembre.— Q(Q,gn(iQ sur Washington, par les An- 
glais, commandés par Lord Coknwallis; fut 
blessé, dans les rangs américains, le marquis de 
Lafayette, jeune Français de 19 ans! — Sous 
le même drapeau, s'illustra le Polonais, Comte 

PULASKI. 

Bataille de Germantown (Pensylvanie), le 4 
Octobre.— Gagnée par le général Howe, sur Wash- 
ington. 

Bataille de Saratoga ou Seconde Bataille de 
Still-Water (New York) le 7 Octobre.— Gagnée par 
le général Gates, sur le général anglais Burgoyne. 

17 78, —Bataille de Moumouth (New Jer- 
sey).— Les deux nations réclament la victoire. . . 
Au début de la bataille, le général Lee opère sa 
retraite. . . Washington le joint. . . le force à reve- 
nir. . . à reconquérir ce même champ de bataille. . . 
sur lequel dormirent les Américains victorieux. 
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1 7 80.-- Bataille de Camden (Caroline du 
Sud), gagnée par le général anglais Cornwallis, 
sur le général Gates. 

Trahison du général américain Benedict 
Arnold. — Cet homme de talent, jadis con- 
vaincu de vol . . . avait juré de se venger ! . . . Il 
obtient le commandement de la forteresse de 
Weat Point (New York) ... et doit la livrer aux 
ennemis ! ... Le général Cwnton, commandant les 
Anglais à New York, envoie le major André s'en- 
tendre avec le traître 1 . . . André, muni des papiers, 
s'en retourne. . . Il est arrêté par John Paulding, 
IsAAO Van West et David Williams.. . Ce jeune 
et brave ofiBcier, jugé comme espion . . . fut pendu ! 
Arnold, réfugié près de Clinton... récompensé 
par George III. . . sema la mort et la destruction 
dans sa patrie ! 

A la fin de la guerre, retiré en Angleterre. . . Il y 
mourut en 1809, accablé du mépris universel. 

Le général Rochambeau, avec des troupes 
Françaises envoyées au secours des Américains, 
débarquent dans le Bhode-Island. 

1781, 18 Octobre.— Bataille de Yorktownt 

(Virginie).— Dernière bataille de la Révolution 
des Etats-Unis, gagnée par Washington sur Lord 
CoKNWALLis, blo(jué daus Yorktown ! Rochambeau 
y commandait les Français, sous Washington, 
dont un des aides-de-cainp était Lafayette. 
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1782.— George III, Roi d'Angleterre, recon- 
naît riKDÉPENDANOE des Etats-XJnis. 

Le Traité de Paix, entre l'Angleterre et les 
Etats-Unis, est signé à Paris et à Versailles, 

1T83.— Proclamation de ce glorieux Traité, 
en Amérique. 

Cette immense République, fondée par 13 Etats, 
en compte, aujourd'hui (1881) trente-huit et dix 
Territoires organisés. 



1787.— Convention des Etats à Philadelphie 
(Pensylvanie), dont Washington est Président. 
Après trois mois et quelques jours de travail, ces 
grands Patriotes publient leur Constitution. 

Le Président est le chef de la République des 
Etats-Unis. 
Le Vice- Président le seconde et le remplace. 

Sept Secrétaires, ou Ministres, forment le 
Cabinet du Président. 

Le Congrès se compose du Sénat et de la Cham- 
bre des Représentants, qui s\pnt les Députés de tous 
les Etat-s. 
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1 789 à 1 797. 

George Washington, premier Président des 

Etats-Unis. 

John Adams, Vice-Président. 

1791.— Les généraux Habmeb et St. Clair 
battus par les Indiens Miamis, commandés par 
Little Tnrtle (petite tortue), chef éloquent et brave ! 

1T94:.— Le gréuéral Anthony Wayne. près de 
Maumees Eapids, vainquit les Miamis et les Shaw- 
nees commandés par Blue Jacket (veste bleue). 

Washington ordonne une complète neutralité 
concernant la grande Révolution, en France. 

1T97,— Ce grand et vertueux citoyen refuse 
une troisième élection, et se retire dans sa pro- 
priété de Mt-Vernon (Virginie), où il s'occupe 
d'agriculture, de canaux, etc. 



1797 à 1801. 

John Adams, Président. 
Thomas Jbfferson, Vice-Président. 

1797.- Le Pavillon des Etats-Unis, insulté 
sur mer par les Français ... Le Commodore Trux- 
TON vainquit deux frégates françaises. 

1799, 14 Décembre. - Washington meurt 
d'une Inflammation de la gorge. . . Toute l'huma- 
nité fut en deuil ! 



24 ' HI8X0IRE 

1800.— Traité dé Paix avec Napoléon, Pre- 
mier Consul en France. 

Décembre.~La ville de Washingrton (District 
de Colombie) devient la Capitale des Etats-Unis, 
où siège le Gouvernement. 



1801 à 1809. 

Thomas Jbpferson, Président. 
Aaron Burr, Vice-Président. 
Plus tard, John Clinton, Vice-Président. 

1803. -La Louisiane cédée aux Etats-Unis, 

pour ^15,000,000, par Napoléon, Premier Con- 
sul. 

Le Commodore Prebble bloque Tripoli (Afri- 
que), où régnait l'usurpateur Yusbf; La FhUa- 
delpMe, Capitaine Bainbbidgb, est prise par les 
Tripolitains ! Pendant une nuit, Deoatub, jeune 
lieutenant, avec quelques matelots américains, 
vonHa brûler î 

1804. -Prebble bombarde Tripoli, qui fait 
un traité avec les Etats-Unis. 

180 7 •—Conspiration d' Aaron Burr, accusé 
de vouloir séparer les Etats du Sud, afin d'en 
faire une Bépublique détachée des Etats du Nord ! 
Il est Jugé et acquitté. 

Robert Fulton lance, sur VHudson, le premier 
bateau à vapeur, nommé le Clebmont, et plus 
tard, The North River (la rivière du Nord.O 
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1809 à 1817, 

James Madison, Président, 
George Clinton, Vice-Président. 

1811.— Le Petit Belt (Littie Belt), capitaine 
Binglia m, attaque le Président, capitaine Rodgers, 
navire américain, qui est vainqueur. 

Bataille de Tippecanoe (Indiana), gagnée 
par le général Harrison sur les Indiens Shaw- 
nees, commandés par le Chef Prophète, en Tab- 
sence de son frère Tecumseh. 

.1812, 18 Juin.— Déclaration «le guerre à 

l'Angleterre. 

Le Général Dearborn, Général en Chef de l'ar- 
mée des Etats-Unis. 

Tecumseh, le grand Chef Indien, plein de bra- 
voure, de générosité, l'allié des Anglais, reçoit 
d'eux le titre de général. 

1812,— lie général Hull rend, honteusement, 
Détroit et le Miohigan aux Anglais, commandés 
par le général Brock.— Sur mer, les Américains 
sont tantôt vainqueurs, tantôt vaincus ! 

1813.- Bataille de Frenehtown (Michi- 
f^an), gagnée par le général anglais Proctor, sur 
le général Winchester. 

Bataille du I^ac Erie, gagnée par le Commo- 
dore Perry, sur le Commodore anglais Barclay. 

4 
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viautowa (Canada), gagnée [lar le général Hab- 
amos et le colonel Johnson, sur le général anglais 
l'EOtTOE et le Chef Indien Tecumseh, qui fut tué. 

Dan» le Sud, les généraux Andbf.w Ja.cksoi(. 
CcJKFEE et Floyd, à la têto des Tennessians, i 
(luirentleii Indiens Creeks àTalludegalÂlabamai. 
à Aotoaseo (Alabaina), à Eauic-fau (Alabaiiml, à 
Tallapoosa (Alabama. i 

1814,— Bataille de Cliippeuuy (.Canadal, 
^'agDée pur le général Bbown, aurle généi'al 
g lais EiALL. 

BataJUe de Bridgeyvater, un LunUay's Ijane, 
ou (le Niagara (Caiiadai, jïhSI'^b l>f*r le gétiéi'ftl 
Bhows, sur le général anglais Drummosd. 

Bataille du Lac Champlain, gagnéo i>ur U 
Coinmodurt M^Dosough, sur le Commodore an- 
glais Dow NIE. 

Bataille de Bladensbui-g, (Muryland t, gagnât 
par le général anglais Hoss, sur le généra! Windeb. 

a^lAoût.— Prise «le Washiugtou, IuCapitalb. 
(Uiatrict de Colombie,! |iar le général Koas, qui 
brflle le Capitule et les monumentsl 

Bataille de Baltimore, gagnée pur lu ^-éi 
SsiiTB, sur ie général lïiwa, qui est tué. 

lSl/>, H Jauvier. - Bataille de la Nuiivr 
Orléans (Louisiane), gagnée par le générai 
Andrew Jackson sur le général anglais Packenbab, 
<juiest tué. 
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1816, 24 Décembre.— Traité de Paix, entre 
l'ÀDgleterre et les Etats-Unis, signé à Gand 
(Belgique), proclamé dans les Etats-Unis en 
Février 1815, termine cette guerre de 1812, qu'on 
appelle Gitet^re de Maâison . . . Guen^e de trois «wk. 

1810.~L«a Colonie de Libéria, Capitale 
Monrovia, (ouest de 1* Afrique), fondée par les 
Etats-Unis, pour les Nègres affranchis dans les 
Etats-Unis. 



1817 à 1825. 

James Monroe, Président 
Daniel Tompkins, Vice-Président. 

é 

1817.— Les Indiens Seminoles et les Creeks, 
sur les frontières de la Géorgie et de TAlabama, 
sont battus par les généraux Gaines et Jackson. 

1820.— La Floride est vendue aux Etats- 
Unis, par TEspagne, pour $6,000,000. 

1824.— Le g'énéral Lafayette visite les Etats- 
Unis ; le Congrès lui donne $200,000 et d'immenses 
terres. 



1826 à 1829. 

John Quinoy Adams, Président. 
John C. Calhoun, Vice-Président. 

1820, 4 Juillet.— Thomas Jefferson, à 82 ans, 
meurt, en disant: ** Je donne mon Ame à Dieu, et 
ma ftlle à mon pays! " 
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John Adams meurt, le même jour, à 90 ans. 

Grande prospérité de TAgriculture, du Com- 
merce, des Manufactures, des Routes, des Canaux, 



1829 à 1837. 

Le Général Jackson, Président. 

John C. Calhoun, Vice-Président. 

Martin Van Buren, Vice-Président (1833). 

1832,— GUferre contre les Indiens Sacs et 
Fox (Illinois), commandés par Black Hawk (fau- 
con noir), et vaincus par le général Atkinson. 

1835.— Guerre contre les Indiens Sêminoles 
(Floride), sous leur chef Oskéola ; ils vainquirent 
les généraux américains Cltnch et Thompson »... 
Le général Scott bat les Indiens Creeks, leurs 
alliés. 

Révolte dur Texas contre le Mexique. 

Bataille de Gonzales, (Texas), gagnée par lès 
Texiens sur le général Santa Anna. 

Bataille de San Jacinto, (Texas), gagnée par le 
général Texîen, Samuel Houston, sur le général 
Santa Anna. 

L'Indépendance du Texas est reconnue. 
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1837 à 1841. 

Martin Van Buren, Président. 
Le Colonel J. Richar» Johnson, Vice-Préèident. 

La prospérité des Etats-Unis, retardée parquel- 
qties banqueroutes, reprend un nouvel élan et fait 
de grands progrès. 



1841 à 1845. 

William Henry Harrison, Présideht. 
John Tyler, Vice-Président, 

1841.— Harrison, le vainqueur des batailles 
de Tbppecanoe et de Thames, meurt, des suites de 

ses fatigues, un mois après son élection. 

John Tyler, Président, 

1 842.— Traité qui fixe les frontrèregf du Màijie , 
et du New Brniiswick, signé, pour les Anglais^ par 
Lord Ashburton, pour les Etats-Unis, par Daniel 
Webster. 

1844.— Secte des Morinoii^y ou des Saint» 
des derniei's jours, fondée par Joseph Smith. Ils 
commencent la ville de Nauvoo (Illinois). Smith 
mis en prison ... y est massacré par la population. 

Télégraphe électrique, établi entre Baltimore 
et Washington, inventé par Samuel Mobsi;. 
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James K. Polk, Président. 
«EORHE M, Dallab, VI pe- Préaident.* 

Annexion du Texan aux Etat.s-Uuls, fl< 
lille parles Démocrates, sontenus par le Président*^ 
malgré les Whlga, dirigés par Henry Claî. 

184«. — Guerre du Mexique, rlont le Pr^st- 
df lit pAREDEfl réclame le Tpxn». 

Lf: Oënëral Taïloh. à la têt« An l'nrini^e 
l'jiiiie, campe sur In Rio Grande, (entre le ^fe-xlq||» 
et le TexasI; le Rénérfil Ampudia 
Mexirfiius. 

Bataille de PaJo^ito,(Mexiqiie), »?Alfnéi> par 
le )^éDéral Taylor, sur les Mexlcaii 

Bataille de Resaca delaPalma., (Mexique), 
xagnée par le général Tatlor sur le ftéoéral 
mexicain. La Veoa. 

Bataille daMoaterey, (Mexiquej, gagnée i>ar' 
le général Taylor, sur le général Amptoia, quf 
livre cette ville forte. 

Le General Sasta Anna élu Président 
Mexique, et Parëdeb déposé. 

Le General S™tt noramé Général en chef d« 
l'armée anaéricalne, à In place du général Taylob. 
injustement destitué. .. Sa gloire excite la jalou- 
sie du Cabinet de Washington. 

Le Geserai. Fremost gagne la bataille rie finrm- 
mi'iiln iCaliforniei. lïiir les Mpxicdins. 
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1847. -Bataille de San Gabriel (Californie), 
gagnée par le commodore Stockton, le général 
Fremont et le général Keabney, sur le Général 
Gouverneur mexicain De Castro; cette bataille 
achève la conquête de la Californie par les Etats- 
Unis. 

Bataille de Buena Yista (Mexique), gagnée 
par le général Taylor sur Santa Anna. Les géné- 
raux américains Sherm AN et Bbagg s'y distinguent. 
Le géuéral Taylor, couvert de gloire, retourne 
aux Etats-Unis. 

Bataille de Cerro Gordo (Mexique), gagnée 
par le général Scott sur le général mexicain Santa 
Anna. 

Bataille de Contreras (Mexique), gagnée par 
le géuéral Smith sur le général mexicain Valencia. 

Bataille de Churubusco (Mexique), gagnée 
par les généraux américains Worth, Pillow et 
TwiGGS, sur Santa Anna. 

Bataille deMolinodel Bey (Mexique) gagnée 
par le général américain Worth. 

Bataille de Chapultepec (Mexique) gagnée 
par les généraux américains Pillow.Cadwallader 

et QUITMAN. 

1847, 14 Septembre.— Mexico, capitale du 
Mexique, tombe au pouvoir du général Scott. 

1848, Février.— Traité de paix, signé à Gua- 
(kilupa Hidalgo (Mexique), entre les Etats-Unis et 
le Mexique, qui leur cède le Texas, le Nouveau- 
Mexique, la Californie, 

Mine» d'or découvertes en Californie. 
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1849 à 1853. 

Zacharie Taylok, Président. 
MiLLARD FiLLMOBE, Vice-Président. 

I850.— Le Général Lopez, malgré la défense 
du Président, enrôle quelques centaines de volon- 
taires, débarque dans Tlle de Cuba, dans l'espoir 
de l'annexer aux Etats-Unis. . . est vaincu. . . fait 
prisonnier.. . exécuté à la Havane (capitale de 
nie de Cuba). 

1851, Juillet 19.— Mort du Général Taylor, 
qi^i succombe au choléra. . . Les dernières paroles 
de ce héros furent: *'Je ne crains rien!... J'ai 
toujours tâché de faire mon devoir ! " 



Millabd Fillmobe, Président. . 

1851.— Les Mormons quittent l'Illinois, s'é- 
tablissent dans le Territoire de V Utah, et y fondent 
la Capitale, Salt Lake City. 

Brig^hani Young:, chef mormon, nommé i>ar 
le Président, Gouverneur de TUtah. 



1853 à 1857, 

Franklin Pierce, Président. 
W. R KiNG, Vice-Président. 

t§53.— Le Palais de Cristal bâti à New- 
York, dans lequel se tint une Exposition des pro- 
puits américains et des produits étrangers. 
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1853. - Le coiumodore Perry eutre dans la 
Baie de Jeddo, capitale du Japon, (Asie). 

1864.— Traité de commerce signé par 1*Em- 
PEREUR DU Japon, avec le Commodore Perry, pour 
les Etats-Unis. 



1857 à 1861. 

James Buchanan, Président. 
John C. Breckinridge, Vice-Président. 

1859.— Prise de T Arsenal des Etats-Unis, 

à Harper's Ferry (Virginie), par John Brown et 
21 complices ; ils excitent les esclaves à la révolte, 
afin de les rendre libres. 

1800.— Johu Brown et six de ses complices 
sont pendus. La terrible Révolution du Sud des 
Etats-Unis, contre le Nord des Etats-Unis, sera 
causée par la question de V Esclavage, 

Les Etats du Sud veulent conserver l'esclavage. 

Les Etats du Nord veulent abolir Tesclavage. 

1800.— La Caroline du Sud, dans une Con- 
vention, à CMrleston, se sépare des Etats-Unis. 

1801, 1er Février.— Sécession des Etats sui- 
vants: 

Mississippi, FlotndCf Alabama, Géorgie^ Louisiane, 
Texas, 

4 Février.— Convention à Montgombry (Ala- 
bama), où les Etats séparés prennent le nom sui- 
van t : Etats Confédérés, ou Confédération du Sud , 

5 
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avec jËFfËKBON Davis pour Président, Alëxandeb 
H. Stepheits pour Yice-Président. 

Le général Twigôs, au Texas, livre, aux Confé- 
dérés, les FORTS qu'il commande. 



1861 à 1869. 

Abraham Lincoln, Président. 

Hannibal Hamlin, Vice-Président. 

Andrew Johnson (1865), Yice-Président. 

1861.— La guerre civile commence entre les 
Etats du Sud et les Etats du Nord. 

Le Fort Sumter (Caroline du ISud), commandé 
par le Major Robert Anderson, se rend au géné- 
ral confédéré Beauregard. 

La Caroline du H\id, TAlabama, le Mississippi, 
la Floride, la Géorgie, la Louisiane, le Texas, la 
Virginie, TArkansas, la Caroline du Nord, le Ten- 
nessee, forment la Confédération du Sud, 

Le général Scott nommé Général en Chef de 
l'armée fédérale (du Nord). 

Les généraux Albert Johnston, Cooper, B. E. 
Lee, J. E. Johnston, Beauregard, nommés Briga- 
diers-Généraux de la Confédération. 

Bataille de Manassas ou Bull's Bun (Virgi- 
nie), gagnée par les généraux confédérés, Johnston 
et Beauregard, sur le général Irvin MoDowbll. 

1er Novembre.— Le général Scott donne sa dé- 
mission. 

Le major-général Gborges McClellan nommé 
Général en Chef de Tarmée fédérale. 
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1862.~< Bataille de Pea Ridge (Arkansas), 
gagnée par le général fédéral Curtis, 6ur les géné- 
raux Van-Dorn et McCuLLOCH. 

Avril 6 et 7.— Bataille de Shiloh, ou de Pitts- 
burg Landing (Tennessee), gagnée par le général 
Grant, sur les généraux rebelles A. S. Johnston et 
Beaurbgard. 

Avril 24.— L'amiral Fabragut remonte le Missis- 
sippi, passe, malgré les forts Jackson et St-Phi- 
lippe qui défendent la Nouvelle-Orléans (Loui- 
siane), et prend cette Reine du Sud ! (25 avril). 

Le général Butler, du Nord, commande la Nou- 
velle-Orléans. 

Avril 28.— Les forts Jackson et Si-Philippe, sur le 
Mississippi, les boulevards de la Nouvelle-Orléans, 
se rendent au commodore fédéral Porter. 

Seconde Bataille de Buli's Bun (Virginie), 
gagnée par le général Stonewall Jackson, sur le 
général fédéral Pope. 

Bataille d'Antiedam (Maryland), gagnée par 
le général de TUnion, McClellan, sur les géné- 
raux Lee et Stonewall Jackson. 

Bataille de Fredericlcsburgr (Virginie), ga- 
gnée par le général rebelle Lee, sur le général 

BURNSIDE. 

Bataille de Munfordsville (Kentucky), ga- 
gnée par le général confédéré Bragg, sur le géné- 
ral BUELL. 

Bataille d'Inka (Mississippi), gagnée par le 
général fédéral Kosecrans, sur le général Prtce. 
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Bataille de Corinth (Mississippi), gagnée par 
le général du Nord, Rosecrans, sur les généraux 
Bragg, Van Dorn et Price. 

Décembre 31.— Bataille de Murfreesborougrli 

(Tennessee), gagnée par le général Rosecrans, sur 
le général du Sud, Brago. 

1 803, 1er Janvier.— Proclamation du Pré- 
sident Lincoln, abolissant T esclavage dans les 
Etats-Unis. 

Mai.— Bataille de ChancellorsviUe (Virgi- 
nie), gagnée, sur le général fédéral S. Hooker, par 
le général R. E. Lee, qui en donne la gloire à 
Stonewall Jackson, "son bras droit,*' comme il 
rappelait. Là, périt ce héros du Sud, frapi>é par 
.ses propres soldats ! 

Le soir, entre huit et neuf heures, Stonewall 
Jackson va reconnaître la position des Fédéraux . . . 
Ses soldats d'infanterie le prennent pour renne- 
mi !.. . font feu ... le blessent deux fois, au bras 
gauche, puis à la main droite ! . . . Ses doigts san- 
glants saisissent la bride de son cheval, parti au 
galop!... Il tombe dans les bras du capitaine 
WiLBouRN, qni le dépose sous un arbre. Il expira 
le 10 mai. 

Lee et Jackson s'aimaient et s'admiraient depuis 
longtemps. Lee fut frappé au cœur! Jamais l'ar- 
mée du Sud ne remplaça ce grand et modeête 
Koldat 

Bataille de Grettysburgr (Pensylvanie), ga- 
gnée par le général fédéral Mead, sur le général 
Lee. 
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1 803.— Bataille de Chickaïuaugra (Géorgie), 
gagnée par le général rebelle Bragg, sur le général 
Thomas. 

Bataille de Spottsylvauia (Virginie), gagnée, 
par le général fédéral Meade, sur le général Lee. 

Batailles de Besaca, de Dallas et de Lost 
Mountain (Géorgie), gagnées par le général fédé- 
ral Sherman, sur le général Johnston. 

Bataille d'Atlanta, gagnée par le général du 
Nord, Sherman, sur le général Hood. 

1865, Avril 3.— Le général Grant prend la 
ville de Petersburg (Virginie), défendue par le 
général du Sud, K. E. Lee. 

Richmond, (Capitale de la Virginie), Capitale 
(le la Confédération du Sud, défendue par le général 
(lu Sud, R. E. Lee, se rend au général Grant, qui 
envoie le général Weitzel en prendre possession. 

Bataille de Deatonsville (Virginie), gagnée 
par le général fédéral Sheridan, sur le général 
Lee. 

Avril 9 — Reddition du général R, E, iee, le 
Héros de la Virginie, et de toute son armée, au 
général Grant, à Appomattox Court- House (Vir- 
ginie). 

Avril 14.— Xre Président Lincoln est assassiné, 
parWiLKES BooTH, dans une loge, au théâtre, à 

Washington, et meurt le lendemain matin ! 

BooTH est découvert. . . il refuse de se rendre. . . il 
est fusil If* et tué à distance ! 



:W HISTOIRE 

Andrew Johnson, Président. 

Avril 26.— Reddition du généra^l Johnston et 
(Je son armée. 

Mai ^.—Reddition du général Richard Taylob 
et de son armée, au général Canbt. 

Mai 2(j.— Reddition du général Kirby Smith et 
dr; son armée. 

Fin de la Confédération du Sttd ! 
Fin de la Guerre Civile ! 



1 865.— Jefferson Davis, Président de la Con- 
fédération du Sud, est arrêté par le général Wilson, 
près d'Irwinville (Géorgie), retenu quelque temps 
en captivité. . . puis, rendu à la liberté. 

1867.— L'Amérique Russe achetée par les 

Etats-Unis, pour la somme de $7,200,000 en or. 

1 §68.— Traité des Etats-Unis avec la Chine. 



1869 à 1877. 

Le Général U. S. Grant, Président. 

ScHUYLER CoLFAX, Vice-Présideut. 

Henry Wilson (2d terme, 1873), Vice-Président. 

Le commerce, l'industrie languissent.- 

Les faillites désolent les Etats-Unis. 

Lo poiiplo dn Nord souffre de la misère du Sud, 
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1875é— Compromis Wheslsb avec la Loui- 
siane, qui conserve son Gouverneur républicain, 
Eelloog, sa Législature nationale, et qui se voit 
délivrée des troupes des Etats-Unis. 

Ouerre contre les Indiens du Nord-ouest. Les 
MoDocs, entre la Californie et l'Orégon, virent 
leur chef, Capitaine Jack, pendu, pour avoir assas- 
siaé le brave général Canby. 

1876.— Le Brigradier-lieutenantCusTER tué 

par les Sioux, commandés par Sittino Bull (Tau- 
reau Assis). 



1877 à 1881. 

Le Général Buthebfobd B. Hâtes, Président. 

W. H. Wheeler, Vice-Président. 

187 7«— Grande contestation entre \^ Répu- 
blicains et les Démocrates, qui soutiennent leur 
candidat, le célèbre avocat, Samuel J. Tilden. 
Comme Gouverneur de l'Etat de New York, cet 
homme habile, intègre, avait réformé nombre 
d'abus. 

Une commission de Quinze Membres est nom- 
mée par le Congrès, pour vérifier les votes. La 
Commission décide en faveur du Ctônéral Haves, 
qui est inauguré le 4 Mars. 

Sheridàn, lieutenant-général, massacre les 
Indiens Cheyennes (Ouest des Etats-Unis), et ils 
ont presque disparu. 

6b 
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1880.— liCS élections, pour le Président des 
Etats-Unis, s'annoncent. 

Candidats Républicains. 

Pour Président James A. Qarfielp. 

Pour Vice-Président Ohêster A. Arthub. 

Quel est le candidat démocrate ? Quel est ce nom 
qui s'élance de tous les cœurs ! Quel est cet Elu 
du Sud, qui réunit sur sa tête, vraie couronne de 
gloire, les voix presque unanimes de ses conci- 
toyens ? 

C'est le petit-fils de John Hancock, ... de celui 
qui présida le Congrès des héroïques Rebelles, qui 

brisèrent la tyrannie de l'Angleterre et, le 

4 Juillet 1776, proclamèrent 1 'Indépendance 
des Etats-Unis! 

Salut, Winfield Scott Hancock I tu seras un jour 
Président de la Grande République ! Comme ton 
illustre aïeul . . . juste, . . . ferme, ... ta sagesse pro- 
tégera tous les Etats. . .Alors, souviens-toi de ceux 
qui les premiers ont invoqué ton nom, comme une 
Providence ! Souviens-toi d'eux . . .car ils ont beau- 
coup souffert ! 

Candidats Démocrates. 

Pour Président W. S. Hancock. 

Pour Vice-Président W. H. English. 



Le sceptre échappe encore à la Démocratie, et le 
Candidat Républicain est élu. 



DES ETATS-UNIS. 41 

. 1881. 

James Abraham Garfield (général), Président. 
Chester a. Arthur (général), Vice-Président. 

Homiue habile^ instruit, vertueux, Garfield, 
de garçon de ferme, s'élève au rang de Souverain ! 
Aimé, vénéré de tous... hélas! il ne devait pas, 
longtemps, illustrer ce poste éminent !.. ! Ses pre- 
miers actes annoncent la justice, la fermeté. 

2 «/"niZZet— Assassinat du Président Garfield, 
à Washington (capitale des Etats-Unis), par Chas. 
J. GuiTBAU, homme d'une vie méprisable, né en 
1841, à Freeport (Illinois), d'une honorable famille 
française. 

Guiteau sollicite, du Chef de l'Union, une place, 
qu'on lui refuse. . . chaque jour, il est congédié. . . 
et enfin, repoussé, avec violence, il songe à se 
venger ! 

Dans le salon des dames, à la gare du chemin 
de fer, Guiteau se rend ;. . . le Président parait. . . 
GùiTEAU lui tire, dans le dos, deux coups de pisto- 
let. . . la.victime tombe. . . la balle se loge, derrière 
le cœur!... le coup est mortel !... Pendant deux 
mois et demi, le Président-martyr, étendu sur sa 
couche de souffrance. . . est héroïque de patience, 
de courage 1 

19 Septembre.— La dernière journée du Pré- 
sident s'écoule ! . . . Le soir à dix heures trente- 
ciaq minutes, au milieu d'un silence religieux... 
s'exhale, avec douceur, son dernier souffle ! ... La 
mort, de cet homme juste, est une calamité publi- 
que 1 Quand un de ces Elus s'en va, l'Univers est 
en deuil ! 
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. Î881, 20 Septembre. 

Chesteb a. Arthur (général), Président. 

L'assassin, C. J. GuiteÀu, en prison, accablé 
de l'horreur générale,. . . attend la sentence de la 
Justice. Seul, son beau-frère, Georges Scoville, 
consent à le défendre!... La Cour lui adjoint, 
d'office, l'avocat Leigh Bobinson. 

18 OctoZ^re.— Centenaire de la Bataille db 
YoRKTOwN (Virginie), la dernière, de la Bévolution 
des Treize Colonies, soulevées contre l'Angleterre! 

Fêtes Nationales célébrées sur ce terrain d'im- 
mortelle mémoire, où se pose la première pierre, 
de la Colonne, élevée, aux vainqueurs de Tobk- 

TOWN : 

Washington! Rochambeanf Laf&yettet 

Centenaire de la Capitulation de Yorktown 
(Virginie), signée, entre Washington et Lord 
CoRNWALLis, qui, aux pieds, du glorieux Bebblle, 
dépose l'épée vaincue, de l'Angleterre! 

O sois bénie, sainte Capitulation ! ... Tu pro- 
clames V Indépendance des Etats-Unis, et tu prédis, 
à l'Univers, la liberté des peuples ! 

La France, invitée, par les Etats-Unis, envoie, 
pour la représenter, à ces solennités, les descen- 
dants des héros français, qui vainquirent, à Tork- 

TOWN. 

Le Commandant Liohteinstein représentant 
M. Jules Grévt, Président de la Bépublique Fran- 
çaise. 

Le Marquis de Boohambeau, arrière petit-flls du 
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Marquis de Bochambeâu, général en chef, de l'ar- 
mée française, à Yobktown. 

Le Comte de Grasse, arrière petit-flls, de l'A- 
miral Comte de Gbasse, dont la flotte aide gran- 
dement, à la prise de Yorktown. 

M. Edmond de Lafayette, arrière petit-fils, du 
général Lafayette, aide-de-camp de Washington, 
à Yorktown, retenu, en France, par la maladie, 
est remplacé par : 

BuBEAUx de PusY, chef de bataillon, 
du génie, 

Bené de PouBOET de Sahune, lieute- 
nant de dragons, 

Gaston de Poubget de Sahune, sous- 
préfet de Toul, 

M. de COBCELLE, 

M. Paul de Beaumont, 

Le vicomte de Noailles, arrière petit-fils du lieu- 
^ tenant-colonel, de Noailles, à Yorktown. 
Le comte d'ÛLONNE, petit-fils du maréchal de 

camp, comte d'ÛLONNE, aide-de camp, du 

comte de Vioménil, à Yorktown. 
Le marquis Laub de I'Estbade, descendant du 

comte de I'Estbade, lieutenant-colonel, à 

Yorktown. 

Le vicomte Henby d'AsoviLLE, 
capitaine d'état-major, 

Le vicomte Chbistian d'Aso- 
ville, lieutenant d 'artille- 
rie, j 



arrière petits- 
neveux du gé- 
néral Lafa- 
yette. 



descendants du gé- 
néral d'ÂBOVILLE, 
commandant l'ar- 
tillerie française, à 
Yorktown. 
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Présidents desËtats-Unis. 



Georges Washington (général), pre- 
mier Président des Etats-Unis. ... de 1789 à 1797 

John Adams de 1797 à 1801 

Thomas Jefferson de 1801 à 1809 

James Madison de 1809 à 1817 

James Monroe de 1817 à 1825 

John Quiney Adams de 1825 à 1829 

Andrew Jackson (général) de 1829 à 1837 

Martin Van Buren de 1837 à 1841 

William Henry Harrison (général). . de 1841 à 1845 
Il meurt, un mois, après son élection, et son 
Vice-Président, John Tyler, finit son terme. 

James K. Polk de 1845 à 1849 

Zachary Taylor (général) de 1849 a 1853 

Il meurt, seize mois, après son élection, et son 
Vice-Président, Millard Fillmore, finit son terme. 

Franklin Tierce -de 1853 à 1857 ' 

James Buchanan de 1857 à 1861 

Abraham Lincoln de 1861 à 1869 

Il est assassiné, par Wilkes Booth, 14 Avril 1865, 
meurt, le 15 Avril 1865, et son Vice- Président 
Andrew Johnson, finit son terme. 

Ulysses S. Grant (général) de 1869 à 1877 

Eutherford B. Hayes (général) de 1877 à 1881 

James Abraham Garûeld (général) . . de 1881 à 1885 
Il est assassiné, par Charles Guiteau, le 2 Juil- 

iet 1881... meurt le 19 Septembre 1881 son 

Vice-Président, Chester A. Arthur (général) 
continue son terme. 



DES ETATS-UNIS. 45 

Généalogie du Général Georges Washington, 

{français d'origine,) 

1066.— Bodin, français, Lord de Ravenswath, 
compagnon de Guillaume le Bâtard, duo de 
Normandie, conquérant et roi d'Angleterre. 

Bardolphe hérite de son frère Bodin de Ravens- 
wath. 

Akarius fils de Bardolphe de Bavenswath. 

Bonde fils d 'Akarius de Bavenswath, qui lui 
donne le manoir de Washington, tout près de 
Bavenswath. 

Walter de Washington de Ravenswath fils de 
Bonde de Ravenswath.; 

Robert I de Washington, fils de Walter de 
Washington de Ravenswath. 
H Robert II de Washington, fils de Robert I de 
Washington. 

Robert III de Washington, fils de Robert II de 
Washington. 

John I de Washington Seigneur de Warton fils 
de Robert III de Washington. 

John II de Warton fils de John I de Warton. 

John m de Warton, fils de John II de Warton. 

1415.— John III marcha sous le drapeau de 
Henry V, roi d'Angleterre, vainqueur, à Azin- 
court (France). 

Robert de Warton fils de John III de Warton. 

John de Warton fils de Robert de Warton. 

Robert de Warton fils de John de Warton. 
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Thomas de Warton fils de Bobert de Warton. 

Lawrence I de Warton, fils de Thomas de War- 
ton. 

Lawrence II de Warton fils de Lawrence I de 
Warton. 

Lawrence III de Warton fils de Lawrence II de 
Warton. 

Léonard de Washington fils de Lawrence m 
de Warton. 

1659.— Lawrence et John de Washington, les 
plus jeunes fils, de Léonard de Washington, 
émigrent en Yibginie (Etats-Unis). 

Lawrence Washington, fils de John de Washing- 
ton, de Bridge-Creek, Virginie, (Etats-Unis). 

Augustus Washington, fils de Lawrence Wash- 
ington, épouse Mary, fille du colonel Bail, 
laisse six enfants, dont l'aîné fut : 

1732.— Georges Washing^ton, le Père de la 
Patrie, né le 22 Février; il épouse Martha 
Dandridge, veuve de Daniel Curlis, mère de 
deux fils et très riche. (Georges Washington 
meurt sans enfants, le 14 Décembre 1799. 



FIN. 



HISTOIRE 



DE LA LOUISIANE. 



^ .« t. . 



Histoire de la Lonisiane. 



Première Période Française, 



1681.— Robert Cavelier de liasalle^né à 

Bouen (Normandie), envoyé par le Comte de Fboit- 
TENAC, Gouverneur du Canada, acoompagné dé 
^on frère, 1'a3bé Cavelieb, de son neveu Mobanqie 
^t du chevalier de Tonti, brave Italien, dont Ui 
main artificielle (en cuivre) était redoutée pour 
son adresse. .. Lasalle descend le Mississippi ou 
Meschacébé (père des grandes eaux), au noni de' la 
France, prend possession de l'immense territoire 
entre X^Mls^sippi, l^Oolfe du Mexique et V Océan 
Pacifique, et le nomme Louisiane, en l'honneur 
^Q Louis XIYi^ .. . :.. 

1 68 7«— Lasalle assassiné par le sergent Du- 
HAULT, sur les rives du Golfe du Mexique, 
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1600. 

Lemoyne Sauvalle de Longueil, 
Premier Gouverneur de la Louisiane. 

Charles Lemoyne, baron de Longueil, gent 
homme français, s'établit au Canada en 1640; s 
cinq fils furent des héros!— D'Iberville, Sbriqi 
Sauvalle, Btenville et Chateaugué. 

BiENviLLE, Lieutenant-Gouverneur. 

Le major Boisbbiant, leur cousin, commanda 
du fort de Biloxi. 

Ibebville, né à Montréal (Canada), en 16 
marin à 14 ans, fit, toute sa vie, des prodiges 
valeur ! . . . Envoyé par le comte de Pontchartra 
ministre de la marine, Iberville débarque 
rile Dauphine (île du massacre) Mobile, y élé 
quelques cabanes... puis, visite les endroits s 
vants, qu'il nomme: — l'Ile aux Vaisseaux, 
Iles de la Chandeleur, l'Ile aux Chats, les Lf 
Maurepas, Pontchartrain, Borgne, la Baie i 
Louis, etc., et fonde, à Biloxi, la première coloi 
en Louisiane. 

1701.— Ici, accablé de travaux, de flôvre. 
meurt Sauvalle. 



1701. 

Lemotne de Bienvills, 
Deuxième Gouverneur de la Louisiane. 

Sous les ordres de son illustre frère, Ibe^vili 
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à bord du Pélican, Bisnviixe, à seize ans, com- 
mandait une batterie. 

1704.— Son f^ère, Chateaugrué» arrive de 
France, avec des colons, vingt-trois allés pauvres, 
des instruments aratoires, etc. 

Guerres terribles contre les Indiens ChacUia, 
Chickasas, Manbiliens, Illinois, Cherokees, excités 
par les Anglais... Bibnvillb est parmi les plus 
braves. 

1708.— D'Iberville, couvert de gloire, à St- 
Domingue, meurt de la fièvre jaune. 



1713. 

Iumotte-Oadillao, Troisième Qouverneor. 

BiEKviLLE, Lieutenant-Gouverneur. 

DucLos, Commissaire-Ordonnateur. 
DiBiooiN et Laloire des IJbsins, Directeurs. 

lia TiOuisiane cédée, par un contrat dé quinMe 
cmê^ à Antoine Orozat, marquis du Chatel, riche 
négociant. 

1714.— Crozat y envoie ce Gouverneur Oa- 

DHiLAO, avide incapable.... qui se met k la 

recherche de mines d'or imaginaires ... . sème !• 
désordre, les querelles, parmi les magistrats. 
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171t. 

De l'Epinay, Quatrième Oouverneur. 

l>e nouvelles factions déchirent la Louisiane ! 
Cbozat, découragé, rend, à Louis XV, le Contrat 
dfi Cession que lui avait accordé Louis XIY. 



Lemoyke de Bienyille, Cinquième Gouverneur, 
Envoyé par l'Ecossais John Law. 

Cet étrangrer, protégé par le Duo d'Obléans, 
(Régent), pour Louis XV, fonde la Compagnie Occi- 
dentale ou des Indes et sa fameuse banque conso- 
lidée sur les Terres du Mississippi ! 

17ïS.-^Blenville, sur la rive gauche du Mis- 
sissippi, tonde la, Nouvelle-Orléans, la Beine du 
Sud, ainsi nommée pour le Duc d'Orléans. 

Ce grand homme y introduit la culture du riz, 
tabac, indigo, coton, orangers, apportés de St-Do- 
miçgue. . . figuiers, venus de Provence. 

17 20.— Banqueroute de Law» qui boule- 
verse la France et la Louisiane. 

. 1721.— Arrivée, à la Nouvelle-Orléand, des 
trois religieuses : Sœurs Gebtbude, Louibb et Beb- 
QtoE, avec quelques jeunes filles, qu'elles marient 
bientôt. 

1724.— BienYille publie le Code Noir, qui a 
régi les esclaves. 
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1725.— Ce Gouverneur, habile et intègre, 
rappelé en France. . . faussement accusé de mau- 
vaise administration, par de nombreux jaloux, 
excités par Hubert, commissaire du Roi. 

Après un séjour de vingt-neuf ans, Bienville 
s'éloigne regretté des blancs, des noirs, des indiens. 
Son cousin, Boisbriant, Gouverneur par intérim, 
son frère Chateaugué, Iiieutenant-Gouveriieur ; 
ses neveux: le Capitaine Noyon et l'Enseigne 
NoYON, sont destitués. 



1726. 

Périer, Sixième Gouverneur. 
De la Chaise, Commissaire du BoL 

La corruption, le vol, l'ignorance désolent la 
Louisiane. 

1727.— Sept Beligrieuses IlrsuUnes vien- 
nent ouvrir un couvENr, à la Nouvelle-Orléans, et 
les Jésuites^ des Ecoles. 

1729.— Au fort Ste-Bosalie» massacre des 
blancs par les indiens Natchez. Là, fut tué le 
commandant Chepar ou Etoheparre, qui avait 
indignement agi, avec cette tribu puissante. 

I730.~ns sont vaincus» près de la Bivière 
Noire, parPEBiER, le major Loubois et les Chactas 
amis. 

1732.— La Compagrnie des Indes rend, à 
Louis XY, la Concession de la Louisiane, qu'elle 
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avait enrichie, en édifices, en commerce, en popu- 
lation de blancs, de noirs. 



178a 



Lemotnb de Bisnville, Septième (Gouverneur. 

lie retour de cet homme illustre fut un 
triomphe! 

1736.— Après quelques succès sur les Fran- 
çais, les Chickasas et les Natchet obtiennent, de 
BiENViLLE, un traité de paix, 

1737.-Ii'Hôpital de Charité fondé, à la 
Nouvelle-Orléans, par le matelot français Jban. 
Louis. 

1743.— Blenville, attristé, décourajçé, de- 
mande son rappel en France. Ce grand homme, 
lé^slateur, politique, guerrier, ne revit jamais la 
Ck>lonie, qu'il avait si glorieusement aimée f II 
meurt en France (1768\ dans un coupable oubli. . . 
Mais, dans la sphère supérieure, où tu rayonnes, 
réjouis-toi, ô père de la Louisiane!. . . Il arrivera 
le jour de gloire ! . . . Bibnville nous sera rendu t 
Sa statue majestueuse s'élèvera, au milieu de la 
Nouvelle-Orléans, cette fille de ses œuvres. . . cette 
ville de son cœur. 



DS LA LOUI8IAMB. 



1761. 



Le Marquis de Yaudreuil (le grand Marquis), 
Huitième Gouverneur. 

Hostilités des Indiens. 

1 753. Ce Gouverneur avait charmé la Nou- 
velle-Orléans, et policé la société, par son luxe, 
ses bals, sa générosité. 



1763. 



Le Capitaine Keblereo, de la Marine Boyale, 
Neuvième Gouverneur. 

■ Traité de Paris» entre la France et l'Angle- 
terre, qui lui enlève le Canada et la rive gauche 
du Mississippi, exceptée la Nouvelle-Orléans. La 
France ne pouvant défendre la Louisiane, la cède 
à TEspagne, mais continue à la gouverner. 

Keblebec accueille, en leur donnant des terres, 
de nombreux émigrés Acadiens, cha9sés par les 
Anglais. 



1764. 

D'Abadie, Dixième Gouverneur. 

Les Anglais s'installent en Louisiane. Geoboes 
JoHNSTON et le major Leftus s'emparent des forts 
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français de Condé, Toulouse, Natchez, Bâton 
Bouge. Le colonel Fabmeb, de Mobile, et le capi- 
taine Thomas Pobd, du fort de Tombigbee. 

D'Abâdie publie la Cession de la Louisiane, par 
le Duc de Choiseul, ministre de Louis XV, à 
Ohables m, Roi d'Espagne. 

Désolation g^énérale dans la Colonie, affligée 
de famine, de maladies, d'abus immenses. 

1766«— Mort du Gouverneur d'ÂBADiE. 



1766. 



Le Capitaine Philippe Aubbï, 

* 

Onzième Gouverneur. 

Arrivée à la Balize, du premier Gouverneur 
espagnol, le commodore Don Antonio de UijeiOa, 
homme savant et bon, qui ne prit jamais posses- 
sion de la Louisiane. 

1767.— Apparition de la lièvre jauiie» à te 

Nouvelle-Orléans. 

âubby gouverne, pendant qu'Ulloa attend les 
troupes espagnoles, qui ne vinrent pas, 

1768;— Conspiration des Français» pour 
chasseriez Espagnols. 



On» 



o 
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Le Procureur-Général Nicolas Chauvin de 
Lafrénière, d'une éloquence ardente, sur- 
nommé Louis XIV, à cause de sa noble 
apparence. 

Le Capitaine Jean-Baptiste de Noyon, neveu 
de Bienville. 

Joseph Villeré, Commandant de la Côte des 
Allemands. 

Pierre Marquis, Commandant des Suisses. 

Jean Milhet, | 

Joseph Milhet, 

Pierre Caresse, I- grands négociants. 

Joseph Petit, 

Pierre Poupet, 

Jérôme Doucet, xsélèbre avocat. 

Hardy de Boibblanc, ancien membre du Con 

^eil Supérieur, 
Balthazar DE Masan, etc. J 

Les Espagnols se barricadent dans la maison 
d'TJLLOA, qu'AuBRY avait ramené à sa frégate, La 
Volante. 

La prudence, la fermeté d'AuBRT, arrêtent les 
Conspirateurs. 

Assemblée du Conseil- Généi^at, composé de : 

PouoAULT, Commissaire du Roi de France. 
Lafrénière, Procureur-Général. 
Huchet de Kernion, Bot de Launay, Za Place, 
Thomassin, Hardy de Boisblanc, Fleurian, 
Bobé, Ducros, De Labarre, etc. 

Oe^ OoNSEii/BiJPÉRiïînR rtfpm/me le Gouverneur 

7 
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Don Ulloa, et ne reconnaît que Vautorité de la 
France. 

AuBBY prote.ste, en vain, contre cette funeste 
décision. 

Don Ulloa abandonne la Louisiane. 



176». 



Don Alexândbo O'Beilly, Lieutenant-Général, 
Deuxième Gouverneur Espagnol. 

Cet Irlandais, au service de l'Espagne, arrive 
à la Nouvelle-Oriéans, avec 2000 soldats, 24 voiles 
et un brillant cortège ! 

Sur la Place, Aubrt lui remet les clefo de la 
ville. 

Le drapeau blanc. . . le drapeau de la France. . . 
descend lentement du grand mât... Vétendard 
espagnol y flotte bientôt ! . . . L'Espaone a pris pos- 
session de la Louisiane ! 

Le deuil est dans toute la colonie ! 

La première domination française, depuis d'I- 
berville, avait duré soixante- et-onze ansl 
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Période ËHpafpiole. 

lYOO. 

Le Commodore Don Antonio de Ulloà, 
Premier Gouverneur Espagnol. 

Il ne prit jamais possession de la Louisiane. 



1769. 

Don Alexandro 0*Bbillz, Lieutenant-Général, 
Deuxième Gouverneur Espagnol. 

La Louisiane» réunie à TIle de Cuba, où rési- 
dait le Capitaine Général espagnol, eut les magis- 
trats suivants : 

Le Gouverneur. 

Le Cabildo, Conseil Général composé de six 
Régidors (conseillers). 

Deux Alcades (juges). 

Le Procureur-Général. 

Le Greffier. 

Les lois esi)agnoleB remplacent les lois fran- 
çaises. 

O'Reilly ordonne le Jugement des Conspira- 
teurs, accusés de haute trahison aontTe Charles III, 
Bol d'Espagne. 

Foucault, Commissaire du Roi de France, traître 
à tous les partis, envoyé à Paris, enfermé à la Bas- 
tille. . .gracié. . nommé Commissaire' Ordonnateur, 
à riLE Bourbon (de la Réunion). 



12 
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Joseph Villeré, Comnmndant de la Côte des 
Allemands, traîné à bord d'une frégate, y meurt le 
même jour. . . peut-être assassiaé ! 
LArBÉNiÈRE, Procureur-Général, 
Le Capitaine J. B. de Noyon, 

neveu de l'illustre Bienville, 
Marquis, Capitaine des Suisses, 
Pierre Caresse ) . , , . ^ 

-r -••■ ?• riches négociants, 

Joseph Milhet f J 

O'Reilly fut inflexible! 
Marsan, 

Jérôme Doucet, fameux avocat, 
Jean Milhet, ) i ^ • * 

V ^ * V grands négociants 

Pierre Poupet, ) 
Hardt de Boisblanc (du Conseil 
Supérieur, ancien membre.) 

1770.— Le père I>agrobert, Supérieur des 
Capucins, Curé de la Cathédrale (Nouvelle- 
Orléans). 

Départ d*0'REiLLY, le Gouverneur implacable. 



Condamnés à mort, 
tombèrent en vrais 
' Français, sous les 
balles des Grena- 
diers espagnols ! . . . 



Leurs biens oou> 
fisqués, condam- 
nés à dix ans de 
prison, enfermés 
au fort Moro ( Ha* 
va ne, graciés par 
Charles III, lioi 



d'Espagne. 



1770. 

Don Luis de Unzaga, Brigadier-Général, 
Troisième Gouverneur. 

Il agit avec justice... fermeté... et laisse des 
regrets. 

4 Juillet— Lie Cougrès de Philadelphie pro- 
clame la glorieuse Indépendance des Etats-Unis, 
soutenus, en secret^ par la France et l'Espagne. 
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1777. 

Don Bernard de Galve^, Colonel, 
Quatrième Gouverneur. 

A la tête des Volontaires Lonisianais, Galvez 
enlève, aux Anglais, le fort Bute, le fort Char- 
lotte (Mobile), Bâton Ronge au colonel Dickson, 
Pensacole au général Campbell... toute la Flo- 
ride ! 

1781, 18 Octobre. — Dernière et glorieuse ba- 
taille de la Eévolution des Etats-Unis, celle de 
YoRKTowN (Virginie), gagnée par le général Wa- 
shington, soutenu par les Français, commandés 
par le général Bochambeau ! . . . Lord Cornwallis, 
vaincu, rend son épée. 

1782.— Traité de Paris ou de Versailles, 
qui reconnaît V Indépendance des Etats-Unis. 

1785.— Galvez, nommé ViCE-Boidu Mexique, 
comblé de gloire et de bénédictions, quitte la 
Louisiane. 



1785. 

Don Estavano Miro, Colonel, 
Cinquième Gouverneur. 

De nombreux émigrés acadiens s'établissent à 
la Terre-aux-Bœufs, au Bayou Lafourche, aux 
Attakapas, aux Opelousas. 

1791.— A îSt-Domingue, Révolte des Nègres, 
qui massacrent et brûlent !.. 
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Quantité de familles fuient cette belle colonie 
française, la Beine des Antilles, et se réfugient à la 
Nouvelle-Orléans ! . . . 

Parmi, se trouve une troupe d'acteurs, qui 
ouvrent le premier Théâtre, 

D'autres émigrés fondent des Ecoles, 

Le Gouverneur Mibo accueille, soulage, protège 
tous les Exilés. 

Il est aimé et regretté de tous. 



1792. 

Don Francisco Hector, Baron de Carondelet, 

(né en France), 

Colonel au service de l'Espagne, 

Sixième Gouverneur. 

Il encourage l'instruction, le commerce, l'agri- 
culture, la marine, la traite des nègres (Côte de la 
Guinée, Afrique), établit des écoles, la police 
iivatchmeii,) la milice, des réverbères... bâtit le 
fort St- Philippe sur le Mississippi, et fait creuser 
le Canal Carondelet, par les galériens, 

1796.— Etienne Bore, né dans rillinois, 
établit la première Sucrerie en Louisiane... Son 
succès admiré, imité... et la canne à sucre de- 
vient une des richesses du pays! 

I>on André Almonaster» riche espagnol, 
fonde un Hôpital, bâtit la Cathédrale Saint-Louis, 
à la Nouvelle-Orléans. 

1 797.— Partout la Colonie prospère, grâce à Ca- 
RONDELEr, un des bienfaiteurs de la Louisiane. 
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1797. 

Don Manuel Gayoso de Lemos, 
Septième Gouverneur. 
1 799»— Très incapable, meurt bientôt. 



1799. 

Le Marquis de Casacalvo, 
Huitième Gouverneur. 

14 Décembre.— Mort de George Washing- 
ton, une des pures gloires de Thumanité! 

1800.— Traité de St-Ildefonso, dans lequel 
Charles IY, roi d'Espagne, cède la Louisiane à 
la République Française, gouvernée par le Premier 
Consul, général Napoléon Bonaparte. 



1801. 



Don Manuel Juan de Saloedo, Brigadier-Général, 
Neuvième Gouverneur. 

1803«— Ce nouveau Gouverneur, aidé de Casa- 
Calvo, remet les clés de la Nouvelle-Orléans, à 
Laussat, Préfet Colonial, Commissaire de France! 

Le drapeau tricolore flotte sur la Louisiane, ren- 
due à la France! 

La domination espagnole avait duré trente- 
quatre ans. 
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Seconde Période Française. 
1803. 

Laussat, Préfet Colonial. 

Le général Bonaparte, Premier Consul de la 
République Française, avait vendu le Ten^itoire 
de la Louisiane, pour quinze millions de pias- 
tresy à Thomas Jefferson, Président des Etats- 
Unis. 

Laussat remet les clés, de la Nouvelle-Orléans, 
au général Claiborne et au général Wilkinson, 
Commissaires des Etats-Unis. 

Pour la dernière fois, le drapeau français cesse 
d*ombragerla Louisiane!. .. Tous les cœurs sont 
dans la tristesse I 

La seconde domination française avait duré 
ving-t Jours, 



Le Territoire de la Louisiane, réuni aux 

JStats- Unis. 

1803. 

Le Général Claibobne, 

Gouverneur Civil et Militaire pour trois ans. 

Le Conseil Législatif, formé de treize membres. 
La Cour Suprême, composée de trois juges. 
Le Jury. 

Le Général Wilkinson, Chef des troupes des 
Etats-Unis, en Louisiane. 
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Claiborne, bon, intègre,— mais faible, indé- 
cis,— ne put jamais contenir les Français, les 
Espagnols, qui excitaient la population, contre les 
Etats-Unis. 

Presque chaque année, la fièvre jaune ravage le 
pays. 

1805, - Thomas Jefferson nomme Membres 
du Conseil Législatif les créoles: Belle-Chabse, 
Destréhan, Jones, Macarty, Sauvé, etc. 

1806.— Conspiration d'AARON Bubr, sou- 
tenu, secrètement, par les Anglais et les Mexi- 
cains, 

Cet ancien Vice-Président, savant. . . habile. . . 
veut séparer les Etats de TOuest et du Sud, et en 
faire une République Indépendante des Etats- Unis, 
dont la Capitale serait la Nouvelle-Orléans. 

Aabon et ses complices, accusés de haute- 
trahison. . . jugés. . . acquittés à Kichmond (Virgi- 
nie). 

1807.— Sur l'-ffadâfon, à New-York, apparition 
du bateau à vapeur le Clermont, nommé, plus tard, 
the North River (la Rivière du Nord), construit et 
dirigé par Bobebt Fulton. 

Abistote, philosophe grec ( 4 s. av. J. C), et 
Sénèque, écrivain latin (Is, deJ. C), avaient 
deviné la puissance de la vapeur. 

Salomon de Caus (1615) propose l'emploi de cette 
puissance, inconnue jusqu'alors. 

Denis Papin et Claude de Joufpboi, tous deux 
français, sont les vrais inventeurs des machines à 
vapeur. 

8 
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JouFFROi (1783), devant une foule immense, sur 
la Saône (France), entre Lyon et l'Ile Barbe, lance 
le premier bateau à vapeur. 

Robert Fulton, né en 1765, à Little Britain (Pen- 
sylvanie), à l'âge de vingt ans, se rend en Angle- 
terre. . . puis, en France, où se développent, rapi- 
dement, ses aptitudes, pour la mécanique .... 

A lui, la gloire, d'avoir lancé la vapeur, sur les 
eaux du Nouveau-Monde! Cet homme célèbre 
meurt, dans la pauvreté! (1815). 

1809, 4 llfars.- James Madison, Président des 

Etats-Unis. 

18 11 •—La Louisiane, admise dans rUnioii» 
comme Etat Souverain. 



IjR Louisiane, E^tat Souverain. 



Le Général Claiborne, 

Premier Gouverneur. 

Le Lieutenant-Gouverneur. 
La Chambre du Sénat. 
La Chambre des Représentants. 
La Cour Suprême.— Juges: Hall, Matthews, 
Derbigny. 

1812.— Arrivée, à la Nouvelle-Orléans, du 
2)retnier bateau à vajieur, nommé La Nouvei,lb- 
Orléans. 
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18 Juin,— Lie président James Madison dé- 
clare, à l'Angleterre, cette guerre, appelée Guerre 
de li-ois Ans. . . Guerre de 1812 . . Guerre des An- 
glais. . . Guerre de Madison. 

Les Lonisianais s'y distinguent, par leurs ta- 
lents, leur bravoure. 

1813.— Massacre, au fort Mimms (Aiabama), 
des soldats . . . femmes . . . enfants. . . parles Indiens 
Ceeeks, excités par les Anglais. 

Ils sont vaincus par les généraux Floyd, Coffee, 
Jackson. 

1814.— Le Territoire de Baratarla, (sur le 
Golfe du Mexique), était peuplé d'étrangers Pirates 
ou Contrebandiers, commandés par le célèbre 
Français Jean Lafitte ; il offre son épée à la Loui- 
siane, au prix de son pardon. La Législature le 
repousse. . . cinq cents piastres sont promises à qui 
13ortera la tête de Lafitte ! . . . Cependant, il refusa 
les offres brillantes des Anglais! Il servira la 
Louisiane^lorieusement ! 

Septembre.— Les Anglais avancent vers la 
Nouvelle-Orléans ! ... Le sang français bouillonne ! 
L'enthousiasme est immense! 

Le Grénéral en chef, Andrew Jackson, est plein 
d'énergie ! Le Commodore Patterson commande 
la goélette des Etats-Unis, La Caroline, et le sloop 
La Louisiane. 

RoïTiGNAC est Président du Comité de Défense. 
Une compagnie d'hommes de couleur libres, se 
forme sous le major Lacoste. 
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Les marchands, les ouvriers, s'enrôlent dans la 
Milice. 

Un détachement de Vétérans ou Vieillards font 
la police de la Nouvelle-Orléans, sous les ordres 
du général Labatut. 

Le maire Girod trouve des armes, des vivres, 
des vêtements. 

Le capitaine Savaby, homme de couleur, échappé 
de St'Domingue, où il avait pris le parti des blancs, 
réunit les Emigrés libres de sa race, de son pays, 
sous le colonel Michel Fobtieb. 

Le capitaine Newman dirige le Fort des Petites 
Coquilles, aux Rigolets. 

1814.— Le consul de France, le chevalier 
•TousARD, qui avait perdu un bras, au service des 
Etats-Unis, envoie ses compatriotes sous le dra- 
peau de Jackson ! 

La bande des Pirates de Lafitte, avec son frère 
Pierre, Beluche, Dominique, etc., enrôlée dans la 
marine, avec promesse de pardon. 

Jackson admire ce Bandit, et lui confie son 
artillerie ! 

Les femmes lonisianaises, vraies Sœurs de 
Charité, préparent vêtements, charpie, ambulances! 

Les enfants font des balles, des cartouches ! 
Jackson, l'âme qui anime ce noble peuple... 
Jackson est partout ! 

19 Décembre,— l'jes généraux Cabbol et Goffee 
arrivent avec quelques troupes du Tennessee, du 
Kentuckif, 
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23 Décembre.— Jae général Eeâne débarque 
sur V Habitation Villeré. . . mais ces Anglais en sont 
chassés, par le feu de la goélette La Caroline! 

Le colonel Piatt refoule une avant-garde an- 
glaise, vis-à-vis l'Habitation Lacoste, 

Une partie, de la division Ooffee, prisonnière 
des Anglais ! 

24 Décembre,— ■ JaclLson établit sa petite 
armée de braves, sur le Canal Rodriguez, et se 
fortifie avec des balles de co^on, glorifiées depuis 
ce jour ! 

Le général Morgan, gardien du Détour des An- 
glais, à la tête des Louisianais, se fortifie en face 
du Camp Américain, 

Une batterie, sur le Mississippi, élevée par les 
Anglais, pendant la nuit, brûle La Caroline, 

29 Décembre,— Le major-grénéral Villeré, 
avec la Milice de la Louisiane (600 hommes), est 
entre le camp de Jackson et la Nouvelle-Orléans. 

Le Gouverneur Claiborne, avec la Milice, est 
posté sur la route de Gentiliy, le major Overton, 
au fort St-Philippe (Mississippi). 

1815.— Le major-grénéral Thomas, avec la 
Milice de la Louisiane (500 hommes), derrière 
Jackson, sur l'Habitation Dupré, 

Le brigadier-général Adair, avec la Milice 
du Kentucky (2250 hommes), au-dessous de la 
Nouvelle-Orléans, sur VHabitation Prévost. 

8 «Tau vier.— Bataille de la NUe-Orléaiis» ou 

de la Plaine Chalmette, qui dure deux heures, 
gagnée par le général Jackson, avec six ou sept 
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mille Américains, sur le général Fackenham, avec 
quatoi^e mille Anglais. 

Le général Fackenham, à la tête des Divisions 
des généraux Eeanb et Gibbs, attaque les fortifi- 
cations américaines. 

Il tombe frappé à mort... Gibbs morteUemetïi 
blessé. . . Keane dangereusement atteint/. . . 

Le major-général Lambert s'avance avec la 
Réserve anglaise ... Il est repoussé ! 

Le colonel Eégnier, émigré français, dans l'ar- 
mée Britannique, attaque la r^cZoute du fleuve... 
Il est tué. . . Ses soldats se retirent. 

Le colonel Thornton refoule la Division de 
Morgan. . . mais est bientôt en pleine retraite. 

Les Américains sont vainqueurs, sur tous les 

points ! 

9 Janvier.— L* Amiral Cochrane enlève le 

petit détachement, qui défend la Balize, remonte 
le Mississippi ... et le redescend bientôt, chassé 
par le feu du fort St-Philippe ! 

18 Janvier.— Les' Anglais, dans la nuit, aban- 
donnent la Louisiane! 

Le Congrès de Washington déclare que la 
Louisiane a bien mérité de la patrie ! 

En Décembre, 1814, avait été signée, à Gand 
(Belgique), la paix entre l'Angleterre et les Stats- 
Uuis. 

22 Février.— Elle fut proclamée à la Nouvelle- 
Orléans ! 



\ 
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Héros de la Campagne de Louisiane, 



Le général André Jackson. 

Le général Villeré. 

Le général Carrol. 

Le général Coffee. 

Le général Garrigues-Flaujac. 

Le colonel Delarondk. 

Le Commodore Patterson. 

Le major Lacoste. 

Le major Plauché. 

Le major Hinds. 

Le capitaine St-GÊME. 

Le lieutenant Jones. 

Le lieutenant Mazent. 

Le lieutenant Parker. 

L'ancien chef pirate, Lapitte. 

Les lieutenants de Lqfifte, Beluche, Dominique. 

Le colonel (homme de couleur) Savary, etc. etc. 



. Mars,— Lou ailler, Français naturalisé, Repré- 
sentant des Opelousas à l'Assemblée Législative, 
membre du Comité des Finances, un des bienfai- 
teurs du pays, ose attaquer le général Jackson, 
dont le despotisme devenait sans bornes ! . . . Celui- 
ci fait arrêter Louailler, comme coupable de 
?iaute trahison ! 

Le Juge Dominique Hall, ferme, intègre, signe 
un Ordre de liberté. . . Jackson l'emprisonne, ainsi 
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que LouAiLLER, dans les Casernes, et 'appelle ce 

dernier devant une Cour Martiale, présidée par le 

général Gaines. . . qui acquitte l'accusé! 

Les deux nobles magistrats sont rendus à la 
liberté ! 

Jackson, accusé û* actes arbitraires et contraires 
à la Constitution, est cité au Tribunal, par le Juge 
Hall... Il est condamné à une amende de miUe 
piastres ! 

Cet homme iWustre, maia violent, tyrannique... 
se soumit et paya... Il quitte l'audience ... le 
triomphe l'attend ! . . . Ses chevaux sont dételés. . . 
sa voiture enlevée par le peuple ! 



1816. 



Le Général Villeré, 
Deuxième Gouverneur. 

L'agriculture prospère, les Sucreries, la grande 
richesse de la Louisiane. 

1817.— James Monroe, le patriotique blessé 
de Trenton, Président. 

1818.— Fondation de la Banque de l'Etat de 
LA Louisiane, la première à la Nouvelle-Orléans. 
L'Etat est^sans dette! 
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1820. 

Thomas Bolling Robertson, 
Troisième Gouverneur. 

Ce savant jurisconsulte aide les progrès 
rapides, du pays. Les esclaves, les plantations, 
les terres, augmentent de valeur. 

Institution de la Légion de ia Louisiane, tou- 
jours digne de son origine française, 

1823. -Etablissement de six maisons de jeu, 
dont la taxe soutient THôpital de Charité et le 
Collège d'Orléans, 

La dette de PËtat est de $40,000. 



1824. 



Henry Johnson, 
Quatrième Gouverneur. 

Oraude prospérité de la Louisiane. 
La question de Tabolition de l'esclavage, 
dans le Sud, agite le Nord et TOuest. 

1825.— John Quincy Adains, Président des 
Etats-Unis. 

182 7 .—Mort de Thomas Jepperson ! La Loui- 
siane envoie $10,000, à sa famille, restée sans 
fortune. 
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1828. 

Pierre Derbiony, 
Cinquième Gouverneur, 

Avocat savant, éloquent. 

1829.— Le général André Jackson (OU 
Hxckcyry, Vieux Chêne), . . . ainsi surnommé par les 
Indiens). . . élu Président des Etats-Unis. 

La Légrislature de la Louisiane siège à DonaM- 
sonville, 

Stablissement du chemin de fer du Lac Pont- 
cliartrain, le premier en Louisiane. 

Le Goaverneiir Derbigny, tué par une chute 
de voiture. 



1831. 

A. B. Roman. 
Sixième Gouverneur. 

1832.~Ravag'es de la Fièvre Jaune et du 
Choléra Morbus ! 

Progrès constant» de la culture, du oom« 
merce, etc. 

1835. 

E. D. White, 

Septième Gouverneur. 

Les Volontadres LovLisianais vainqiteurs des 
Séminales (Floride). 
1837*— Les banques de I'Union et de la 
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Louisiane suspendent leurs paiements en espèces ! 
Le commerce en est ébranlé! 

1839.— L*or et Parg^ent circulent de nou- 
veau ... le pays renaît. 



1840. 

A. B. Roman, 
Huitième Gouverneur (FFTiiflf). 

Les Démocrates veulent que chaque Etat soit 
souverain, cJwz lui, avec le droit de changer ses 
lois. 

Les Wj&ig» voulaient conserver leurs lois... 
mais, soumis aux Autorités de Washington. . . et 
soutenaient la Banque Nationale, re poussée par 
les Démocrates, et abolie par le général A. Jackson, 
Président. 

1 840. — Suspension nouvelle des paiements 
en or et en argent, par les Banques ! . . . Nom- 
breuses faillites ! 



1§43. 

Alexandre Mouton, 
Neuvième Gouverneur (Démocrate,) 

Aug^mentation de la dette de l'Etat. 
1844.— Le commerce reprend! Le pays se 
relève! 
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1§46. 

IsAAc Johnson, 
Dixième Gouverneur. 

Guerre du Mexique. Les Lonisianais, en 
FOULE, se précipitent sous les drapeaux du géné- 
ral Taylor, et se distinguent par leur bravoure, 
leur habileté ! 

Pénitentiaire fondé à Bâton Bouge. 

1848«— Stablissement des Ecoles Publi- 
ques. 



1850. 



Joseph Walker, 
Onzième Gouverneur. 

La nouvelle Constitution déclare toutes les 
places électives. 

Le grénéral Lopez, à la tête de nombreux 
Volontaires, fait une invasion dans l'Ile de Cuba, 
qu'il veut annexer aux Etats-Unis ! 

Il est saisi. . . exécuté à la Havane. 



1§53. 



P. O. Hébert, 
Douzième Gouverneur. 

1853.— Horrible épidémie dans tout l'Etat. 
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Des chemins de fer se ooDstruisent et les 
améliorations sont générales. 

Abolition de la Société des Knoio Nothing ; cet 
ordre secret repoussait les étrangers et les catho- 
liques, et n'accordait de places, qu'aux natif s amé- 
ricains et protestants ! 



1857. 

R. 0. WiCKLIFFE, 

Treizième Gouverneur. 

1857.— La liaine du Nord, contre Vesclavage, 
menace la tranquillité, la fortune du Sud. 



1861. 



Thos. O. Moorb, 
Quatorzième Gouverneur. 

La Louisiane au plus haut point de pros- 
périté. 

La Convention de Bâton Roug^e, présidée 
par Alex. Mouton, déclare la Louisiane séparée 
des Etats-Unis! 

Guerre civile de la Sécession! 

Lutte suprême de la Liberté et de l'Escla- 
vage! 



• 
1* 
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O noble Sud ! malgré l'héroïame, le génie de tes 
fila, tu devais suocomberl... N'étais-tu paa le 
cliampiou des slèclea paaaésî... le eliamplon de 
cette Féodalité, qui. Jadis, avait vendu le serf a 
aoa seigneur. . . le nègre au blaDo 7 

La Confédération du Sud se compose de : 

Oaroline du Sud, Missiesippl, Alabama, Florida, 
Georgia, Louisîaoa, Texas, Virginie, Arkansas, 
Caroline du Nord, Tennessee; sa capitale Rioh- 
MOND (Virginie), son Préaident Jepfeuson Davis, 
son Vice -Président Alexandee H, Stephens. 

La jeunesse louislanaise s'élance daus les rangs 
Confédérés I Les Chasse urs-à- pied de la Louisiane, 
eapitaioe Henry St-Paul, les Zouaves de la Loui- 
siane, sous le lieutenant-colonel Gaston Coppena 
(de la Martinique), se distinguent dans maintes 
batailles... àcelledeSharpaburg G. Coppenseat 
tuôj... son frère Alfred Coppens prend le com- 
mandement ; à celle de Seven Fines, le capitaine 
Edgar Macoin et le lieutenant Victor Bourges 
tombent frappés à mort! , . . Parmi les Cliassours- 
à-pied, un des bravas blessés fut le sergent 
Paul Conrad I . . . blessures, aujourd'hui, d'un dou- 
loureux, mais glorieux souvenir! 

1802, 6 AtrU.- Bataille <ltiShll(>li ouPittb- 
BUKO Landino (Tennessee), gagnée par les géné- 
raux Ghast et Buëll, sur les généraux* rebelles 
SiDSEY A. JoHNSTos et Beauekoard! Les Gardes 
d'Orléans, commandés par le major Léon Qnsî- 
BODZE, et le iSe régiment de la Louisiane, s'é- 
lancent sur l'ennemi !.. . le carnageest horrible!.,. 



DE LA LODIalAME. 

Le drapeau confédéré est aux malus de Gustave 
PoBÉE... blessé à mort, 11 s'écrie: "Le drapeau, 
mesamlB." Le jeune Gai-lot le saiaU!. ..il tombe 
foudroyé. F. 8tan. Coikon s'en empare... as 
tour, blessé I. .. P. pEROY fut le tiuatrième héros 
du drapeau I,.. Il est mortellement Trappe I Le 
malor QiTESROozB, digne chef de ces braves, blessé 
à la jambe, remet le commandement au capitaine 
C. BoMAN. La victoire couronne les Confédéros. . . 
Mais, ô malheur! Le général Sidnby A. Johnston 
reçoit, au genou, une balle, qui enlève au Sud, i 
de ses plus intrépides chefs I 

7 Avril.-' Seconde Jouruée de la bataille de 
Bhiloh. 

Pendant la nuit,' ie général Btîell, avec ses 
troupes fraîches, rejoint Grant. 

Le major A. P. Avegho, à la tête du 13e Louisia- 
nais, mortellement attelntl Bientôt, les Fédéraux 
eont vainqueurs I 

La BETRAiTE, sur Corinthe, commence,.. Gloire 
au général BEAtTHEOARD, elle Eut admirable) 

35 Avrii.— Prise «le la Nouvelle-Orléans. 
Pendant l'obscurité, l'amiral Farragut x>agse les 
forts Jackson et 8t- Philippe (sur le MiBsisBlppi), 
défendus par le général Duncan et le colonel 
Hmqins, et jette l'ancre devant la Nouvelle- 
Orléans. 

Les forts se rendent au commodore Porter. 

30 Avril.— Le général Butler prend posses- 
nondela Nouvelle-Orléans, que le généntl cod- 
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fédéré Lovell, ne peut défendre, n'ayant pas de 
troupes. 

8 Mai.— Bataille de Farmington (Tennessee), 
gagnée par les généraux Beauregard, Van Dorn 
et RuGOLES, sur le général Halleck, chef des 
Fédéraux. 

Le Washington Artillery et la Batterie d'Or- 
léans aidèrent, glorieusement, à la victoire ! 



Washington Artillery. 

W. Irving Hodgson, capitaine. 

Cuthbert W. Slocomb, i , ,, . 

W. 0. D. Vaught. r P^^«^*®^8 lieutenants. 

Edson L. Hews, ) j' ,, ^ 

J. A. Chalaron, \ «^«^°^« lieutenants. 

Batterie d'Orléans. 
Henry Ducatel, capitaine. 

F. LiVAUDAIS, I . ,. 4. 

M. A. de Calongne, [ Premiers lieutenants. 

G. Legardeur, ) -, ,. X 

F. Lange, f s^oond^ lieutenants. 



18639 ier Janvier.— Proclamation du Prési- 
dent Lincoln, abolissant l'esclavage, dans les 
Etats-Unis. 

Les Fédéraux enrôlent les Nègres, dans leurs 
armées ! 

1864, 22 Février.— ^ich9^\ Uahn, négo- 
ciant, nommé par les Fédéraux, Gouverneur, à la 
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Nouvelle-Orléans, en même temiw que le prénéral 
Allen, élu Gouverneur par les Confédérés, siège à 
Shreveport. 

8 Avril, -Bataille de ManHlield (Louisiane), 
gagnée par le général Dick Taylor, sur le général 
Banks et ses Fédéraux ! Là, fut tué et pleuré le 
brave général Alfred Mouton. 

1865» P A rr/i.- Reddition du général Lee, 
aulgénéral Grant, à Aj^pomattox Court-House 
(Virginie). 

Fin ile la (iiieiTe eirih' de ht Sécesahm, 



1 800. 

Henrv Olay Wakmoth, ré]>ublicain. 
Gouverneur. 

1S78. -La LouiHiaue, vaincue, gémit sous 
l'oppression des Rf^jmblirauis. 



1873. 

William Pitt Kellogg, réiMiblicain, 
Gouverneur. 

A force de corruption » il enlève le pouvoir 
à John McEnery, Télu de la nation ! 

La Loui9iane oppressée. . . enrichit ses ennemis, 
les JtépublicaiitH I 

10 
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1874.— Les élections pour le Maire, le Shérif, 
la Législature, se préparent. .. Mille fraudes se 
pratiquent pour altérer les votes! .. La tyrannie 
est au comble!, . . Thonneur national s'indigne» . . 
La -révolte est dans les coeurs!. .. Bientôt elle 
prendra les armes ! 

10 Septembre.— Les citoyens dirigés par D. B. 
Penn, Dr. Beard, R. H. Marr (ayocat), Général 
F. N. Ogden, nomment un comité composé des 
cinq membres suivants, qui vont sommer Kel- 
logg d'abdiquer: 

Messieurs J. Tuyes, B. H. Marr, J. B. Woods, 
J. M. Seixas et le docteur S. Choppin. 

11 reste Inritiible/. . . mais Tavocat-général, H. C. 
Dibble paraît et dit que Kellogg refuse d'abdi- 
quer ! 

14 Septembre. - Lie combat commence, à la 
tête de la rue du Canal. . . des barricades s'élèvent 
(}ans lea rues du Camp, des Magasins, St-Charles. 
Les citoyens et la Milice sous le général F. Ogden, 
les capitaines Buck, Gallagher, W. B. Pleasants, 
contre la Police Métropolitaine commandée par 
A. S. Badger, soutenant Kellogg, au sud de la 
Douane, sur la levée. 

Après six heures de combat, les citoyens sont 
vainqueurs ! 

Parmi leurs braves, furent tués : 

E. Toledano, Frédéric Norhman, D. K. Lindsay, 

Major J. K. Gourdain, Albert Gautier, 

L. B. Newman, Major W. C. Robinb. 
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Furent blessés mortellement : 

M»j. Wells, E. Bozonier, Chs. Bruslard. 

Du côté des Itadïcaiiir : 

Badgeu blessé. . . quol(iues hommes tués. 

Pendant Vnctkni, KELLoaa, était enfermé, à la 
Douane, occultée i)ar les troupes des Etats-Unis ! 

15 Septembre, -\>. H. Peuu inauguré Gouver- 
neur, H THôtel de Ville, par le peuple vainqueur! 

Le général Ogdex maintient Tordre le i)lus par- 
fait. 

16 Septembre.— 1a' général Amouy revoit, de 
Wttshingttm, défense d<^ reconnaître PENN...et 
ordre <le réintégrer Kellogg, dans son pouvoir. 

17 Septembre. Kellogg, rétabli Gouverneur, 
l>ar le brigadier-général Buooke, nommé Gouver- 
neur Militaire. 

187Ô. -l'Oinproiiiis Wheeleh, entre Washing- 
ton (»t la Louisiane, <iui inii)ose, à celle-ci, le 
(îonveriieur Kellogg. . . mais luiaccor<le sa Légis- 
lature démocrati«iuo, ot la délivre des troupes 
fédérales. 



1877. 

I'rancis t. NirnoLLs (général), 
Gouverneur Démocrate. 

Janvier.— Lu liOiiisiaiio renaît à la liberté!. . . 
La démocratie ressuscite... et dans ce glorieux 
mutilé, élit un de ses |)lus braves tils ! . . . L'histoire 
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dira que pendant la triste guerre du 3ud, le géné- 
ral NiCHQLLS perd un bras, une jambe ! 

1 878.— Horrible épidémie! 

1879.— Convention, présidée par le Lieute- 
nant-Gouverneur, L. A. WiLTz, fait une nouvelle 
Constitution. 

29 Décembre.— Katiûée par le peuple. 
Elle remet la capitale de la Louisiane, à Bâton- 
Rouge. 

Le général Nicholls, droit, honnête, mais igno- 
mnt de la politique, laisse ses Conseillers se livrer 
k leur cupidité. Il reconnaît, enfin . . . déplore les 
abus. . . mais est incapable de les réformer ! Il sort 
du i>ouvoir, aussi honorable qu'il y est monté! 



1881. 

Louis Alfred Wiltz, 
Gouverneur Démocrate. 

Janvier,- Inau|>:uration du chemin de fer, du 
Texas; les chars, de Houston (Texas), arrivent, à 
la Nouvelle-Orléans, en quatorze henren ! 

4 Mars. Inaugruratioii du général James 
Abkaham Gakfield, Président des Etats-Unis ; gé- 
néral Chehtee J. AiiTHUR, Vice-Président. 

Les premiers actes du Président, justes, fermes, 
le ren<lent eher, à la nation î 
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3 «Ta/iiet— Assassinat du Présideût, par Chas. 
J. GuiTEAU, homme, dès long^mps, perdu de 
réputatiou ! 

1 9 Septembre.— Mort du Président! Après 
deux mois et demi, de souffrances et de courage, 
ïe bien-aimé Président expire, doucement, le soir 
à dix heures trente-cinq minutes, au milieu de la 
douleur générale! 

Le général Chester J. Arthur, Président des 
Etats-Unis. 

16 Octobre.— Mort du Gouverneur de la Loui- 
siane, L. A. WiLTZ, emporté, par une maladie de 
poitrine. Il avait donné de belles espérances, . . . 
hélas! qu'il n'a pas réalisées! 

Procès de C. J. CIuiteait, Tassassin du Prési- 
dent Gakfield, défendu pur sou beau-frère, 
Georf4:es Scoville, ((ui obtient, du la Cour, coinnio 
aide, l'avocat Leigh Robinson. 

18 Octoôre.— Centenaire de la bataille de 
YOKKTOWN (Virginie). 

Fêtes nationales, célébrées, sur le terrai» même, 
de ce grand fait <raniie8, où furent vainqueurs: 

Washington! Rochambeau! Lafayettef 

Pose de la première pierre de la Colonne, érigée 
au souvenir des armées réunies, de France ot 
d'Amérique. 

Centenaire de la capitulaiion de Yorktown 
(Virginie), entre Washington et Lord Cornwallis ; 
capitulation qui fonde I'indépendance des Treize 
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Colonies Anglaises, devenues : La, Grande Repu- 
bîiqne, aux trente-huit Ëtats et dix Terri- 
toires org:aiiisés ! 

O Louisiane! noble nation, à cœur d'or. . . à tête 
de feu . . . sors de ton long sommeil ! . . . loin de toi, 
rejette ces voiles de deuil ! . . . Reviens à la prospé- 
rité, ... au bonheur ! 

Et toi, Nouvelle-Orléans, tille de France, Etoile 
de la Civilisation, dans la grande Képubligue, 
reprends ton sceptre... Sois toujours la Reine 
du Sud! 



FIN. 



